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E L E M E N T S
O U

PRINCIPES DE MUSIQUE

Mis dans un nouvel Ordre.

Trés-clair, trés-facile, & trés-court

& diviſez en Trois Parties.

La Premierepour les Enfins.

La Secondepour les Perſonnes plus avancez en.

- age.

La Troiſieme pour ceux qui font capables de

raiſonner ſur les Principes de la Mufique.

Avec l'Estampe , la Deſcription & l'Uſage du

CHRONOMETRE ou Inſtrument de nouvelle In

vention, par le moyen duquel , les Compoſiteurs

deMuſique pourroot deformais marquer le veritable

mouvement de leurs Compoſitions , & leurs Ou

vrages marquez par rapport à cet Inſtrument, fe

ourront executer en leur abſence comme s'ils ea

ftoient eux-melmes la Meſure.

Par M. L O V L I E.

A A M s T E R D A M,

Chez ES TIENN E R O G E R, Marchand

Libraire & en Mufique dans le Kalverſtraat

fur le coin du St. Lucie-ſteeg 1698.

Bayerische
StuGisgidiiaiiick

MÜNCHEN
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P R E F A C E.

'A Y Compoſé ces Elements en faveur de tous

ceux qui veulent apprendre la Muſique, mais

particulierement pour les Enfans. *

ta Mon deſfein eſt de donner au Public la Me

thode la plus courte pour mettre un Ecolier en état

de ſe de Maître. ' . .

Je ne me fers d'aucun terme qui ne ſoit clair par

luy même ou que je n’explique, :- . *

Je ne dis rien de ce qui regarde l'eſprit qui ne

fe puiste entendre fans le ſecours d'un Maître.

Pour ce qui regarde la Machine ou les Organ

nes comme eſt l'Itonnation, la juſteſle de la CMe

fure , c'eſt une erreur de croite que cela ſe puiſſe

bien apprendre fans Maître; Car il eſt constant

qu'une perſonne qui n'a jamais chanté, quelque

eſprit qu'elle ait, n'apprendra jamais à chanter un

Air par le meilleur Traité de Muſique fans le fe

cours de qui que ce ſoit , & qu'un bon Oyſeau

qui fera bien fifié l'apprendra en fort peu de temps.

Ie n'ay point ſuivi la coûtume ordinaire, qui eſt

de commencer par la Gamme, de donneren meſme

temps toutes les Clefs, les differents Signes de:Hte

fure, & même les Tranfpoſitions ; Ces connoiſſances

font non-teulement inutiles , mais meſmes embar

raflantes pour des Ecoliers qui commencent, parti

culierement pour des Enfans. -

Je n'ay mis de Leçons dans ce Traité qu'aurant

qu'il en a fallu pour éclaircır les Regles que je dop

ne , afin de ne point trop grostir ce Livre, & parce

que je me ſuis propoſé de ne douner fimplement

* que



*

, P R E F A C E.

ue des Principes ; Jelaiſſe à fa capacité & à la pru

des Maîtres, le foin d'en donner de propor

tionnées à la portée des Ecoliers : Il eſt neantmoins

de tres-grande conſequence que les Leçons foient de

bonne Mufique, & bien modulée, afin de ne point

gâter par des commencements de Muſique ſauvage,

Je bon genie qui ſe peut trouver naturellement dans

de certains Sujets.

J'ay diviſé cét Ouvrage en Trois Parties.

Dans la Premiere Partie qui eſt principalement

pour les Enfans, je donne une Methode trés-facile

pour apprendre à chanter en peu de temps à Livre

ouvert toutes fortes de Mufique naturelle à la ſeule

poſition de l'Vt ſur la premiere ligue d'en bas, &

la ſeule Meſure de quatre temps.

Dans la Deuxiéme Partie qui eſt pour les Ecoliers,

plus avancez, je traire des plus difficiles, Sçavoir,

De la Gamme; des Clefs, de leurs differentes pofi

tions, des Tranſpoſitions, de la maniere de reduire

la Mufique Tranſpoſée à une Clefnaturelle, des dif

ferentes Meſures , de leurs Signes , le tout d'une

maniere nouvelle & , Je finy cette

ſeconde Partie en doniant un moyen pour appren

dre à joindreles Parolles aux Notes. -

Dans la Troifiéme Partie que j’ay compoſée pour

ceux qui font capables de raiſonner ſur les Princi

pes de la Mufique, je traitte les choſes plus à fond.

Aprés avoir dit ce que c'eſt que Muſique, ce que

c'eſt que Son, & parlé des differences des Sons; je

donne lá deſcription & l'uſage de l'Inſtrument qu'on

appelle Monochorde, par le moyen duquel je mon ·

tre comment on peut concevoir la diſtance du fon

kaut , au fon bas. -

Ie fais voir par la maniere naturelle d'entonner

qu'il n'y a que ſept Sons naturels, & je donne en

fuite un moyen pour trouver ſur le Monochorde

ces ſept Sons & leurs proportions. J

c

M



P R E F A C E. 5

Je fais connoître l'uſage de la Ganme ; j'explique

ce que c'est que Clavier, pourquoy ileltainſi nom

mé, ce que c'eſt que Partie de Mufique je parle du

Dieze & du B mol, des Sons naturels, des Soms alte.

rez, de Tan& du demy-Ton ; je donne la maniere

de trouver ſur le . Monochorde les Sons alterez, &

leurs proportions avec les Sons naturels.

J'explique ce que c'eſt que Tranſpoſitions, quel en

eſt l'uſage,ce que c'eſt que Mufique naturelle, ce que

c'eſt que Muſique ofếe.

le dis quelque choſe de particulier ſur les Signes

de Chefure, je parle auffi des Intervalles, & des Par

ties, tant des Voix, que des Inſtrumens, je donne

une idée de ce qu'on appelle Mode.

Je paffe aux agréments du Chant, dont je donne

toutes les définitions avec les Exemples.

J'explique pluſieurs termes obſcursou qui ont plu

fieurs fignifications; Ce que c'est que Deconter; &
commentil faut deconter. -

Je finis par la deſcription du CHRONOMETRE

dont je donne l'Estampe ou la Figure & l'uſage.

:



PRINCIPES DE MUSIQUE.

PREMIERE P. ARTIE. – –

A , MUSIQUE eſt la ſcience des SONS. Les

Sons ſe marquent & ſont repreſentez par les
Nottes. * i * -

lly a ſept Nottes qu'on nomme

Ut, Ré, Mi, Fa, Sol, La, Si.

On les place ſur des Lignes ou dans des Eſpaces. -

LIGNES ET ESPACES

5. Ligne * -

- 4. Efpaee

4. Ligne

3, Eſpace

3. Ligne -

2' Eſpace

2. Ligne -– *

1. Eſpace

1. Ligne -

Je poſe icy l'Vt toûjours ſur la premiere ligue, juſ

qu'à ce que j'aye establi ce qu'il faut fçavoir pour

la connoiſſance des Clefs. Voyez la 1. Partie.
- - - Not



Elemens ou Principes de Muſique y

:

*

Nøttes placées fur les Lignes é dans les Eſpaces

avec leurs noms misfelon leur ordre. v.

a -----* --- -*--* *pv-s- ----+---T---

---------+---+s ******* --* **ð
---- * * * - --A. -

- V Tr

TāEİTKİL -Ộ KM. *-**** ----- .

-Ộ- *** .*-**-a s- , -*-4s - ****** ---- –-} |

. Ut , Re, Mi , Fa, Sol, La, Si,

Les lignes qui vont de haut en bas, & qui fe

parent icy les Nottes, s'appellent Barres. -

La Notte eſt poſée ſur la ligne dont elle eſt tra

verſée.

A–

V

Ainſi la premiere Notte Vt.cy-deſſus eſt ſur la
premiere Higue, parce qu'elle en ett traverſée.

La Notte qui n'eſt point traverſée d'aucune lig

ne, eſt dans l'eſpace. -

–T–v

KM

Ainſi la deuxiéme Notte Ré cy-deſſus est dans

l'Eſpace, parce qu'elle n'eſt traverſée d'aucune

Ligne.

On peut continuer ces Nottes tant en montant

qu'en deſcendant.

Nuttes continuées en mentant. | Q

Şİê º
† -----------KfŞi-ô-f-º
ER GES:ệ E --

į ē-SIV ---- - --* a- - .

w:,Rë, Mi, Fa, s»



8 . - Elements

* -

Nøttes continnées en defendant.

Ộ

Ut, Si, La, Sol.

Le Maître doit montrer à l'Ecolier à entonner

Ut , Ré Mi, Fa, Sol, La, Si, Ut, tant en mon

tant qu'en deſcendant, & faire obſerver l'ordre de

ces Nottes, c'eſt à dire faire remarquer que le Ré

eſt au deſfus de l'Ut que le Mi eſt au deflus du Ré

de la maniere ſuivante.

En montant. En defcendant.
*,

... "a" a "

La petite croix ou t qui eſt au deſſus du Ré à la fin

de la Leçon cy defus s'appelle Tremblement ; elle

marque qu'il faut trembler, c'eſt au Maître à faire

faire le Tremblement. -

E N T O N N E R.

Entonner , c'eſt paſſer d'une Notte à une autre

en chantant

Dans les commencements i' ne faut pas que l'E

colier chante ſeul , de peur qu'il ne prenne de faux

Tens,il doit apprendre à Entonner de i'Vt aux autres

Nottes, du Ré aux autres Nottes,

Et

-

 

 

 

   



ou Principes de Musique. 9

Et c'eſt ce qu'on appelle Déconter. Il dépendra

du Maître de donner là deſſus autant de Leçons

qu'il le jugera à propos,

Voyez à la fin de la Troifiéme Partie ce que

c'eſt qu'Entonner, & ce que c'eſt que Décunter.

L e ç o N de l'Vt aux autres Nottes en montant.

» e º - -EEEEEE

EşēzēşSSEERES E

- --K S Ô -- - KSÔ**----

ș S-º și=FKề- - - --�- 4

L E ç o N de l'Ut aux autres Nottes en deſcendant

Ësēss, TSG S

İ------- - ----- KŞ-Ş

5 , - -** RESEasēs

& s && S s
** * -ia i • • • •-- * ** * * *

Sē S-Sõss --EEE|
- *&NÇ ç & Söz - į
- T & Ộ---Ộ

Le Maître pourra donner auffi des Leçons par Tier-

ce , par Quarte, par Quinte.

L E ç o N. par Tierce en montant.

--------+----------+

SiçRNÝạ8ị
-* * . **-a i -s-* * -
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L E ç O N par Tieree en defendant.

ES-Ss sss SAE
-. -- -

}-----------

|*-* ** - *

VTAK) A KI -

ộlº-ê-sºs &dọ &ạ

Le Maître exercera l'Ecolicr far pluſieurs Leçons

telles que font les ſuivantes, juſqu'à ce qu'il ait ac

quis l'habitude de nommer aiſément les Nottes,

& de les entonner : Il commencera à luy faire bat

tre la Meſure à quatre temps fans chanter. -

Il ne faut pas dans les commencements que l'E

colier batte la Meſure tout ſeul, de peur qu'il ne

prenne de mauvaiſes habitades ; on luy doit tenir

toùjours la main juſqu'à ce qu'il air pris l'habitu

de de battre la Meſute également tout feut.

P = r 1 r s s L = g o N s.

Premie»s Lege»- t Seeende Leren. t.

İ----Ko.SSSR
| T. AT AŞV YÖKKSK) {

tāzēčºssº *š

DIE
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- ----

DIEZE , BEMOL, BEQUARRE.

Le Dieze ſe marque ainfi K & hauste la Notte

d’un demy Ton. -

Le Bemel ſe marque ainſi È & baiſe la Notre

d'un demy-Ton.

Le Bequarre le marque ainfi & fait chanter

la Notte comme fi il n'y avoit + point de b mol

quand la Norte fe deveit chanter b mol ou conme

s'il n'y avoit point de X quandc'est un K qui est à

la clef, ou qui a esté mis par accident devant la

Nøtte ou l'on met un t
Un Dieze ou un BeF-mol mis devant une Notte,

fert auffi pour toutes celles qui la ſuivent immedi

atement ſur le meſme degré.

Tegré eſt une Ligne ou un Eſpace.

Le Maître fera concevoir ces Regles par les Le

ous ſuivantes, ou par d'autres femblables. Il ſera

à fa diſcretion de faire nommer Si ou Fa , la Not

te qui a un Bemol. Il taſchera auſſi de faire ſentir

la difference du Tom & du demy-Ton , dont on ne dit

rien preſentement pour ne point embarraffer.

Voyez la Troifiéme Partic.

L z ç on pour le X , pour lb , & pouriË

#:º:ºxosºs și Șsºzsº:

Le Bemul oste le Dieze.

t
A

*-º-o-----4----- -------

Nottes que le bequarre fait le meſme effet'c
O:Il

 
  
 

  

 

 
 



12, Elements

Commeje me ſuis propoſé de donner d'abord tous

les Principesde Muſique à la ſeule poſition de l'Ut

fur la premiereligne, je ne parle point icy de toutes

les Clefs, je donne ſeulement la Clef d'Ut, parce

qu'eliefait à mon destein.

Clef d'Ut.

La Clef d'Ut ſe marque ainſi

Elle eſtpoſée ſur la ligne qui paffe entre les deux

petits quarrez qui font à la Clef.

Jel ay miſe icy ſur la premiereligne.

Elle donne ſon nom d'Vt à la Notte qui eſt ſur la

ligne ſur laquelle ladite Clef est poſée.

clefd Vt. Nette.

! !

] |

E V

Les Nottes font d'une durée plus ou moins lon

gue, c'eſt la Chefure quien regle la durée par rapport

à leur Figure. -

Voyez la Seconde Partie.

M E S U R E.

Je ne parle icy que de la 3lefire à quatre Temps

pour ne point embaraffer l'Ecolier quientendra plus

facilement les autres Meſures dans la Secoude Partie.

par l'intelligence de celle cy. -
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SIGNE de la Meſurea quatre Temps.

7-T
V

* a

Le Signe de la Meſure à quatre Temps eſt fait

comme la lettre C, & on l'appelle du nom de cette

lettre.

Le Maître fera concevoir ce que c'eſt queTemps,en

failantbattre la Meſure à quatre Temps. -

Figure & valeur des Nottel.

Il y a cinq figures de Nottes,

La Ron d *vaut quatre Noires ou 4 Temps.

s

La Blanche vaut deux Noires ou 2 Tem ps.

La Noire Vaut 1 Temps,

/*

La Croche vaut la moitié d'une Noire.|



14 Eliminu '.?:

La Double- -

Croche vaut la moitié d'une Croche.

Il ne faut pasque l’Ecolier batte la Meſure d'aucune

Leçon qu'il n'en ſçache nommer & entonner toutes

les Nottes fatis aucune peine.

Il faut exercer l'Ecoliér en luy faiſant battre la

Meſure, & en luy failant chanter des Leçons aiſées

de Rondes, de Blanches & de Noires.

L E ç o N de Ronder, de Blanches, ó de Noires,

-T- r- - - - - ----+---- «-- - --Rº-r!--

as - - - - ---******* ---- - -- ****

| | / N

#############Ę
E- ----

L E P O I N T.

Le Point aprés la Notte en augmente la valleur de
la moitié. -

La Ronde pointée T vaut ſix Noires.

a ape

, - - - -; • A • •

La Blanche pointéeË vaut trois Noires. *

. . . . , 5 -

La Noire pointee f: vaut trois Croches.

*
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* e es*

----

La Croche pointée# vaut trois doubles Croches.

*--

Leçon furia Rondes furla Blanche pointeks.
t

***

c R O C H E S.

Croches fparées. Croches liées.

e a a / N_ /_N__

-Q-Q-Q-Q- ~~

BH. -- -

RĮ N N NĮ V \| \

Il faut chanter deux Crochesdans un meſmeTemps

fans remuer la main.

L E ç o N furles Creshes
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N o I R E P o 1 N T E E. ,

Le Point de la Noire dans la Meſure à quatre

Temps, fe conçoit & s'étudie comme une Croche.

Point

L -e

-EēE - e - * -

Ré e

*
-

Maniere de l’étudier.

N
-*

-|–G - Y -

|-Ēt#-# 9 ------

Quand le Point n'eſt pasdu meſme Temps que la

Norte qui le precede, il le faut concevoir & l’étudier

comme ūñë Notte; Voyez à la fin de cettepre niere

Parrie. -

–––

D O U B L E S C R O C H E S.

Doubles Croches ſeparées. Tom's Croches liées.

La premiere & ta troistéme Double Croche de cha

que Temps font longues.

Il faut chanter quatre Doubles Croches dans un

même Temps ſans remuer la maiu'
C'eſt
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| FHHHHHH
F–****teisāF.

C'eſt au Maître à faire concevoir & à faire executer

ces Regles. r

L E ç o N s fur les Doubles Croches.

t

+ # 'A İ: S

-- 1

|

|

*-

- ** - - 7

-. f. A.“ - - - - - -- - - -*-- -

-- -* -- -** * - v-»- - -4* ----*

PREMIERE CROCHE POINTE'E.

Quand le Point eſt du meſme Tempsque la Croche

qui le precede , il faut tenir en chantant cette Croche .

un peu plus long temps , & paster viſte la Double Cro

ehe ſuivante, dans un meſine Temps fans remaer la

main- -

LEçon fur la premiere Croche pointée.

--!--– – – –– t – - : --

–– i. N;

H#####
B NOIRE
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NOIRE SYNCOPE'E ou COUPE'E.

La Noire Syncopéeeſt celle qui n'eſt point renfer

mée dans un meſme Temps.

II la faut concevoir & l’étudier comme deux Cre

ches, c'eſt à dire qu’il faut nommer deux Croches

au lieu d'une Noire.

• Noire ſyncopée.

––

Eē= †fii ;###5
5----+-+---+---+

AManiere de l’étudier.

----- - 5-------a---- ------- «

*-a, -*-- -***

ËSEE Eft=E=
-- N N ,

Toute Notte lyncopée ſe doit concevoir & s'étu

dier comme deux Nottes; Voyez à la fin de certe

1. Partic.

SECONDE CROCHE POINTE’E.

Il faut concevoir & étudier le Point d'une fer on

de Croche , comme fi c'eſtoit une Notte double

Grơehc. - *

Point d’une double Croche.

Eftij
-

|----------

AMa

iiiii .
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CManiere de l'étudier.

--------Èf-f-f---

EāĦ#ējējē
E

Le Point de la ſeconde moitié d'un Temps s'éru

die coinne uug Notte. Voyez à la fin de cette 1.

Partie. |

SILENCES OU PAUSES.

Comme il y a des Caracteres pour chanter il y en

a pour fe taire ; On les appeile Silences ou Pau/es.

NOMS, FIGURES & VALEUR. *

des Silenees ou Pauſes. `

Báton Báton 'l Pae

de quatre de aeux AP'ne demie

Pauſes. Pauſes. j Pavfe, i Pauf. Ë: -

|

- - -- - - I --*--- - - 1 -*. .

EEEE TIL |TI:T|TIT
-- 1 --- -

---- a --

sk;------ -*-*-** - | *-*- I -- - || ------

- - - -

-* ---«- - --- - .

----- -- ---- 1 -- --- | -.*---- " ...« . -- -

– ----- | ---- | --- | --+

Fē S 3- | -à- †

B 2 Tou, n z
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* -* aaa * * * ev sa es es 9***** *** |

Demi | Quart de *

Soupir ou Soupir ou

crochet double crochet.

*------- F --------- Assyrrwy-a

*Err* --*- J --- -ae as esteº-º"***"

–f–| * I

[=f=|====|

Uae Pauſe vaut autant qu'une Ronde, i

Le Soupir vaur autant qu'une Noire.

, L E ç o N fur les Silences eu Pauſes.

t

FH|kiiiiiiii
B --

AManiere de concevoir É5 d’étudier le POINT

qui n'est pas du meſme Temps que la Notte.

I e Point de la Noire dans la Meſure de quatre

Temps a quelque difficulté pour ceux qui commen

cent; Voicy de quelle maniere il faut l'étudier.

. Aprés qu'on à chanté la Noire, il faut en chan

tant repeter le nom de cette Notte au lieu du Point ,

comme ſi le Point eſtoit une Creche, & y joindre la

Croche ſuivante dans un meſine Temps lais remuer

la main. -

ſ
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E X E M P L E,

Point.

i. = s N

Dj ZÉ - 4a 4

#= E#EEEE

Maniere de l'étudier.

---*- N $.––-tị----
I JE - * ** # - § | ! As º

|
-

- - -*-* * * * * * * A_a ----***

=#EEEEEE4-EE

Dans l'Exemple cy deſſus aprés qu'on a chanté la

Notte Ré noire, il faut repeter en chantant le nom de

Ré au lieu du Point , comme fi le Point eſtoit un Ré

croche, & lejoindre à la croche ſuivante qui eſt un

Ai dans le deuxiéme Temps ſans remuer la main : Et

aprés qu'on a fait cela deux ou trois fois plus ou

moins, il faut recommencer à chanter la Notte Ré

noire, & repeter en chantant la voyelle de la fyllabe

Ré au lieu du Poiut, somme fi le Point ſe nommioite,

& le joindie, à la crdche ſuivante dans un meſme

Temps lans remuer la main, & s'accoûtumer enfuite

à chanter le Point fans repeter le nom de Ré ny la

voyelle e, mais faire durer Ré un Temps & demy.

Cela s'appelle concevoir & étudier le point d'une

Noire comme fi c'eſtoit une Croche.

Ce que je dis du point de la Noire dans la Meſure

· à quatreTemps, fe doit entendre de tous les autres

Points qui ne font pas du meſme temps que la Notte,

leſquels il faut tenir à proportion de leur valleur,

B 3
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Maniere de concevoir Sd'étudier la Noire Syn

copée dans la Meſure à quatre Tempi.

Noire Syrcepée.

E-----
AManiere de l’étudier.

––-II

V » TİYCKS ||T

EL IL- E! -------!

N N

Dans l'Exemple cy deffus il faut chanter deux

Croches, à la place de la Norte fyacopée ; c'eſt à di

re qu’il faut reperet deux fois le nom đe La comme

il est norté au defious, enjoignant le Ré avec le pre

mier La dans le premier Temps, & le deuxiéme La

avec le Sot dans le deuxieme Temps. Et quand on a

fait cela deux ou trois fois plos ou moins, il faut rc

commsencer en trointmant La en chantatt, pour la

premiereCroche đeła tyncope, & a pour la deuxié

me Creche de la ſyncope, & s'accoutumer petit à

perit à chanter la Noire ſyncopée fans nommer deux

fois. ',

Cela s'appelle concevoir & érudier la Noire fyn

copée comme deux Croches. 1

ce queje dis dela Noire ſyncopée qui pe

deux demi Temps dans la Meſure de quatre

fe doit entendre đe toutes les autres Nettes ſynspe

dans quelqu'autre Meſure que ce ſoit, lorſqu'elles ne

valierit que deux demi-Temps.

Fin de la Premiere Partie.
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- o U

rRINCIPESDE MUSIQUE,

SE co N D E PART 1 E. ,

N met une dęs ſept premieres lettres de l'Al

O le nom de chaque Son ou Notre,

N-Y pour en mieux retenir l'ordre. *

Ces lettres ainſi jointes aux noms des Sọns ou Not

tes, & diſpoſées felon l'ordre Alphabetique, eſt ce

- qu'on appelle Gamme.

G A M M E 1- nfr º arwr
felen l'ordre des lettret. felen l'ordre des Nortes.

| A | La | C Ut

| G | Sol | | B | si

1 F | Fa | . | A | La
1- | - - | .

| E | Mi | | G | Sol

| D | Ré | | F | Fa
-

----
-- [ – –,

C | Ut E Mi

| B | si || || D | Re

{ * La | C * Ut
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**

La Gamme eſt ainſi nommée du nom de la let

tre Grecque GAMMA, parce qu'anciennement la

Table de Sons commençoit par cette lettre.

C'eſt par une raiſon ſemblable que la Table des

lettres ſe nomme Alphabet du nom des premie

res lettres Grecques Alpha Beta. -

J'ay retranché de la Gamme qu'on appelle com

munément Gamme par Si , la premiere colomne

ou voix de Bemol, parce qu'il n'y a pas plus de

, raiſon d'y mettre les voix de Bemol que les voix

de Dieze ou de Bequarre , les premieres n'eſtant

pas plus naturelles que les dernieres, & que d'ail

leurs elles font inutiles & embarrastantes , outre

que l'explication de ces Colomnes eſt l'écueil des

meilleures Methodes.

J'appelle la Gamme telle que je la donne GAM

ME SIMPLE. -

Il faut obſerver que quand le nom de la lettre

C eſt joint avec l'un de ces mots , Barré , Simple,

comme C Barré , C Simple , il faut entendre un

Signe de meſure; Mais quand il eſt ſeul, ou quand

il eſt joint avec le nom d'un ſon comme C. Vt ,

il faut entendre une lettre de la Gamme. Voyez

la troifiéme Partie où il eſt parlé de la Gamme.

C L E F S.

Trois des ſept lettres de la Gamme , Sçavoir le

C, le G, & l'F, s'appellent Clefs , parce qu'eſ

tant miſes l'une ou l'autre au commencement des

lignes de Mufique ; elles donnent l'ouverture pour

eonneître le nom des Nottes.
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CLEF DE G.

Le G ſe fait ainſi ề , & s'appelle Clef de G, ou

Glef de G fol, ou ſimplement Clef de Sol.

Certe Clef ſe met ſur la premiere ou ſur la deu

xiéme ligne d'en bas, ſçavoir ſur celle qui traver

fe le petit cercle qui eſt au bas de la Clef.

- - ** a

#
LE.

ĝ

C L E F D E C. »

l-i

I e C ſe fait ainſi Ë. & s'appelle Clef de C, ou

Clef de C ut , ou fimplement Clef d'Vt.

Cette Clef ſe poſe für une des quatre premieres

lignes ſçavoir ſur celle qui paste entre les deux pe

tits quarrez qui font à la Clef.

as maaseere a

e vee aan

*********re a

** *

----*
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C L E F D'F;

L’F ſe fait ainſi é: , & s'appelle Clef d'F, on

Clef d'Ffe, ou ſimplement Clef de Fa, “

Cette Cleffe poſe ſur la troifiéme on ſur la qua

triéme ligne , fçavoir ſur celle qui paſſe entre les

deux points ou lozanges de la Clef.

-r- - - KE- ** **

Je

--* ***

Les Clefs fe peſent toûjours íur une ligne & ja

mais dans l'eſpace.

Les Clefs donnent leur nom aux Notres qui ſont

poſées ſur leur même ligne.

E X EM P L E.75-------

- ẫ=șESEf
La premiere Notte cy-deſſus s'appelle Sol, parce

qu'elle eſt poſée ſur la meſme ligne où eſt poſée

la Clef de Sol. -

La deuxiéme Notte s'appelle L« , ainſi des au

tres, foit en montant foit en deſcendant , ſuivant

l'ordre des Nottes.

La premiere Notte cy-deſſus , outre ſon nom de

Sol, s'appelle encore G, parce qu'elle eſt poſée ſur

la même ligne que la Clef de G.

La deuxième Notre cy-deſſus, outre ſon nom de

La , s'appelle ercore A , parce qu'elle eſt poſée

immediatement au deſfus de la ligne G qui eſt A,

ainſi des autres ſuivant l'ordre des lettres.

Il faut obſerver que par une lettre on doit eu

tendre le nom de la Notte qui dans la Gamme eft

------––+-----–-
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lointe à cette lettre , Ainſi par la lettre G il fauten

tendre Sol, qui dâns la Gamme est joint à la lettre

G:Par la lertre A, il faut entendre La, ainfi des autres

Cecy ne doit s'entendre que des Mufiques Il2III

relies, dont il est parlé cy-aprés.

Il eſt bon que l'Ecolier qui commence à chanter

aiſément à la Clef de C ut poſée ſur la premierelig

ne, ant une idée de toutes les autres Clefs, maisil

ne faut pas qu'il s'attache à les étudier toures à

la fois, il ſuffira qu'il s'exerce ſur la Clef de Cut,

& fur la Clef de G fol poſées ſur la premiere lig

ne, juſqu’à ce qu'il y ſoit fort, & alors il pourra

s’exercer ſur toutes les autres poſitions de Clefs que

j’ay miles icy.

DIFFERENTES POSITIONS DES CLEFS.

Il n'y a que ſept manieres de poſer toutes les Gleſs.

---is-t-i-tii-tys
---- S...! E

|---|-|--#G--HF----|-- -

#t-ộ;!--) --Ội- Bir--

Ut Ré Mi Fa Sol La Si

Les Clef cy destis s'appellent Clef Naturelles.

Leçons fur les fapt differentes Posttiens des Clefs.

t

Ëss= s ----ệ––––– -

s =
---- ------------ S Ş--------4------------------
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- * t

-----------------*-*--*

---------r------- -------*

!------} ,

H----- VIH-� - Ş &----------|-|

Ô Ô EK ---- & J & -E
--- -- - - -- ----- » .- i

TKITKI * Es Ex: -

Tā - . & Egg &s -

Į ITS STĀ LITETT TITI I: il

#:: Szēst =

*- - Q & ệ-Ess=== ----14-.---*

---------–---*--- - ---+------–-}4–––

ž==*s =ž===*** -ê-s-g:|=
-------------------–------“it-----

Il n'y a point de Mafique qui ne ſe reduiſe a l'u

ne des ſept poſitions cy-deflus dans quelque Tranf

poftion que ce foit. .

Obſérvez que le mot de AMufque, qui ſignifie la

Science des Sons , eſt employé par les - Muficiens

pour fignifier encore toutes fortes de Chants nottez,

& c'eſt dans ce dernier ſens qu'il le faut prendre

icy . & qu'il le faudra prendre daas la fuite de ce
Traitté. *

|||
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T R A N S P O SI T I O N. *

Tranſpofer, c'est détacher ou déplacer le nom

d'Vt de la lettre C à laquelle il eſt naturellement

attaché dansła Gamme, & letranſpoſer, ou le pla

cer avec une autre lettre ; Voyez dans la troifié

me Partie , l'endroit où il eſt parlé de la Tranſ

pofition.

Par le met de Tranfofftion on peut auffi enten

dre l'art de reduire la Mufique qui eſt Tranſpoſée,

à une Clef Naturelle. ,--"

Mufque Tranſpoſée,eſt celle qui a un ou pluſieurs

Diezes, ou bien un ou pluſieurs Bemols immedia

tement aprés la Clef.

Muſique Naturelle , eſt celle qui n'any dieze n'y

Bemol immediatement aprés la Clef.

Clef Tranſpoſee eſt celle immediatement aprés

laquelle il y a un ou pluſieurs Diezes ou Bemols.

Clef Naturelle eſt celle immediatement aprés la

uelle il n'y a ny dieſe ny Be mol, relles que ſont

celles donton a donné cy-devant les differentes Poſi

t1Ons, -

Dans la Mufique naturelle il faut nommer les

Nottes par rapport à la Clef, comme il a eſté en

feigné.

A l'égard de la Mufique tranſpeſée , il faut s'y

prendre de la maniere ſuivante. |

•---*

M E T H O D E

Pour reduire la Muſique Tranſposte

à une Clefnaturelle.

Quand il ſe trouve deux Diezes ou deux Bemols

poſez immediatement aprés la Clef , au huitiéme

degré, c'eſt å dire à l'Ostave l’un de l'autre , les

deux ne ſont contez que pour un.

Degré eſt une ligue ou an eſpace
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Ces deux Diezes ne font

comptez que pour un.

Ces trois Diezes ne font

comptes que peur desx.

–X–

--x----
****** ** ----*******s* -

* ****

Ces deưæ Bemo/s ne font

comptez que puur un.

. Ces trois Bemuls ne font

comptez que pour deux,

----

I_|

|--|----

eis . O

Toures les Règles pour reduire la Muſique tranſ

poſée à une Clef naturelle, ſe peuvent rapporter aux

deux ſuivantes. -

*

E

E="==

1 REGLE. Le dernier Dieze est une Clefde Si.

2. REGls. Le dernier Bemul est une Clefde Fa.

Č'eſt à dire que le degré ou eſt poſé le derni r

Dieze ſe oomne Si, corn me fi ce dernier Dicze eſto:t

pour ainſi dire une Clef de Si ; Et que le degré où

est poſé le dernier Bennol fe nomme Fa , comme

fi ce dernier Bemol eltoit une Clef de Fa.

Pour connoitre quel eſt le dernier Dieze ou quel

eſt le dernier Beiro , il en faut fşavoir l'ordre,c'eſt

à dire connoître le 1. le 2 le 3. &c.

uand il n'y a qu'un Dieze ou qu'un Bemol, il

eſt le premier & ledernier.

Quand il n'y a que deux Diezes ou que deux

Bemols differents, c'eſt le deuxiéme qui eſt le der

nlcrº
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Quand il n'y a que trois Diezes ou que trois Be

mols differents, c'eſt le troifiéme qui cſt le der

nier.

Ainfi de quatre, de cinq , & de fix

ORDRE DES DIEZES.

Les Diezes qui font immediatement aprés la

Clef, doivent eſtre poſez au cinquiéme degré l'un

đe řaurre, c'est à dire de quiate en quiuteen mon

tant, ou ce qui eſt la melme chole,de quarte enquar

te en deſcendánt. *

Le 1. Bieze doit estre poſë toájours fur r F. .
Le 2. - * - fur le C.

Le 3. * . . fur le G.

Le 4. - - - ſur le D.

Le 5. - |- - - . , ſur l' A. '

Lt 6. - e - .* . fur l' E.

I. Exemple. 2. Exemple.

-X– -X– ,

--------- -+ ------ļ4----- - -

----- I -3 & z
zm

Et-x && E:

- J +-----

! !

--):–
*-º- +-e ---*---* ers-- -## - XI ŽE

# '! ,
* *

-

Si Si

Dans le i. Ezempleles deux Diezesne font comp

teZ que pour un.

Ce Dieze eſt poſé ſur l'F, il eſt le premier & le

dernier. -

La premiere Nette ſe homme Si ; parce qu'elle

est poſée ſur le même degré que le dernier Dieze.

La feconde Notte eſt un Vt.

Il faut concevoir & chanter un Air qui feroit
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notté à la Clef de C fut la premiere ligne avec un

Dieze immediatement aprés la Clef, comme s'il

estoit notré à la Clef de C naturelle poſée ſur la
3. ligne; & cela s'appelle reduirela Muſique tranſ

roſée à une Clef naturelle.

Dans le ...Exemple les trois Diezes ne ſont comptez

que pour deux.

Le deuxiéme Dieze eſt poſé ſur le C.

Ce deuxiéme Dieze eſt le dernier.

La premiere Notte ſe nommeSi, ainſi des autres.

ORDRE DES BEMOLS.

Les Bemols qui fout immediatement aprés la Clef,

doiventeſtre poſez au quatriéme degré l'un de l'autre,

c'eſt à dire de quarte en quarte en montant, ou ce qui
eſt la même choſe de quinte en quinte en deſcendant.

Le 1. Bemol doit çſtre poſé toûjours ſur le B.

Le 2, e * e e . ſur l’ E.

Le 3. e e : e . ſur l' A.

Le 4. e e / e e . ſur le D.

Le 5. e e e e . ſur le G.

Le 6. e e e * . ſur le C.

3. Exemple. . * | 4. Exemple.

!

Fiş :=:Z|HE Ë;
= Eli SS Z

*" b -----EB--- b -–-----------

F- º ra * Fa

Dans fe troistéme Exemple les deux Bemols ne font

comprez que pour un. - -

C. Bemol eſt poté ſur le B.

il eſt le premier & ledernier. -

La

|
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La premiere Notte ſe nomme Fa, parce qu'elle eſt

poſée ſur le même degré que le dernier Bemol, & la

deuxiéme Norte ſe nomme Sol. -

Dans le quatrieme Exemple les trois Bemols ne

font comptez que pour deux.

Cedeutiéme Bemol eſt poſé ſur l'E.

Il eſt le dernier.

La premiere Notte eſt un Fa, ainſi des autres.

F I G U R E E T V A L L E U R

D E S N O T T E S.

Les Nottes font d’une durée plus ou moins lon

gue les unes que les autres, c'eſt la Meſure qui en re

glela durée par rapport à leur figure:

On a donné dans la premiere Partie la figure & la

valleur des Nottes, excepté de celles-cy,

Longue on

Maxime. quarrée à quene. Qearrée, Triple Creeks,

-----menerg- †-----+--E--+------+

FIGI- | - |----- |- |- ---4)--+
E-G –1–––1––4
----- |- i X *** --- «

tS V

La CMaxime vaut huit Rondes. -

La Longue ou quarrée à queuë vaut quatre Rondes.

La Quarrée vaut deux Rondes. . . . i

La Fiple Croche ne vaut que la moitié d'une dou

ble Croche. -

Les trois premieres Nottes cy-deſſus nefont d'uſage ·

que dans les Ouvrages de Mufique des Anciens ou

des Eſtrangers.

La Trifecroche n'est guere d'uſage que dans la

Mufique pour les instrume:
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M E S U R E.

La Meſure eſt un nombre de Battements égaux

qui ſervent à regler la durée des Sons,

C'eſtà dire que la Meſure ſert à faire demeurer fur

les Nottes plus ou meins de temps à proportion de

leur valleur, . /

Battement eſt un petit mouvement du pied ou de

la main, qui ſe fait de basen haut.

Le Battement qui ſe fait en bas s'appelle Frapper.

Le Battement qui ſe fait en haut s'appelle Lever.

Il y a deux Frappers.

1. F R A P P E R. 2. F R A P P E R,

Il y a deux Levers.

1. Lever. 2. lever.

Le Battement s'appelle encore Temps.

LeTemps eſt proprement la durée d'un Battement

juſqų'au commencement d'un autre Battement.

Meſure ſe prend encore dans un autre ſens, pour

la durée des Temps depuis un premier frapper, jul
qu'à un autre premier frapper. I

Mouvement eſt la viteffe ou la lenteur des Batte

ments.

La Meſure & le Mouvement font des choſes diffe

rentes. Nous en ayons un exemple dans le Menuet &

dans la Sarabande qui font de même Meſure de trois

Temps, & qui neantmoins font de mouvements dif

ferents, les Tempsdu Menueteſtant bien plus viſtes

que ceux de la Sarabande.

* Il y a fix fortes de Meſure, favoir.



|

»

7

ou principes de Muſique. 35

De deux Temps.

De troisTemps.

De quatre Temps.

De Temps. ,

De neuf Temps

- De douze Temps.

Toutes ces fix differentes Meſures ſe marquent cha

cune pardifferents Characteres qu’on appelle Signes

de Mèfures, & qui ſe mettent aprés la Clef.

*=s.s

S I G N E S

De la Meſure à deux Temps, avec leurs nomi.

Deux. * C. Barré. Deux quatre.

*
-

** a

2 # 2

, –/– , 4

La Meſure à deux Temps ne ſe bat que d'une ma
Il1CrCs -

Un Frapper, & un Lever.

Le 1. & le 3. quart de chaque Temps font plus

longs que le 2: & que le 4. quoy qu'ils foient mar

quez égaux, dans uelque Meſure que ce foit.

Quandle Signe couppé par une Barre, cela mar

que qu'il faut battre la Meſure plus viste. -

Le - T Barré est proprement le Signe de quatre

Temps viſtes neantmoins l'uſage veut qu'on

s'en fer N2 ve pour le Signe de deux Temps lents.

Jay -- mis les Silencés ou Páuſes au deflous des

Nottes dans tous les Exemples, afin qu'on en puiſts

mieux connoître la valleur.

C :
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DansquelqueSigne que ce foit,

Le Soupir : * vaut toujours une Noire.

Le Demy-Soupir k. vaut toujours une Croche.

Le Quart de Soupir r vaut toujours une Double
Croche.

Le Triple crochetraut toujours une Triple Croche.

La Paufe T vaut toujours une Meſure excepté

le ; où elle ne vaut qu'un Temps, & dans la

Meſure à douzeTemps où elle ne vaut qu'une demie

Meſure. -
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. . S T G AV E S * .

De la Meſure à trois Temps, avec leurs nomi.

Trois deux ou | rreis | Traừ | Treia | Triple

Treitun | Triple double. ị quatre | hait | ſeize | Amph.
3 3 * 3 3 ' | 3 | - 3

I ! * , 2. 4 s | is -

Le Triple fimple est lamême choſe quele :

La Meſure à trois Temps ſe bat de trois manieres.
I. Frappers & un Lever pour les mouvements

cnts. - | r

2. Un Frapper qui vaut deux Temps; & un Lever

pour les mouvements plus viſtes.

3. Un Frapper qui vaut trois Temps pour les mouve
ments trés viftes.

La ſeconde maniere de battre la Meſure à trois

Temps, ſemble n'eſtre pas conforme à la définition

de la Meſure, qui porte que la Meſure est un nombre

de battements égaux, Neantmoins il n'y a point de

contradićtion, car il faut concevoir que ce Frapper

vaut deux Battements ou Temps, dont chacun eft

égalau Lever; Si on ne les

c'eſt pour une plus grande commodité ; Cecy ſe doit
entendre auſſi de la troifiéme maniere de battre la Me

fure à trois Temps, où le Frapper renferme trois

Temps, auffi bien que des Meſures à 6, à 9, & à 12.

Temps.
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Dans quelque Meſure que ce ſoit:

Les Battements doivent eſtre plus ou moins lents, à

proportion de la valeur de chaque Temps.

Par exemple, le # fe doit battre plus lente

ment quele ż, parce que dans le ; les Temps

font des Rondes, & que dans le ; les Temps

ne font que des Noires.

Dans quelque Meſure que ce foit particulierement

dans la Meſure à trois Temps , les demy temps

s'executent de deux manieres differentes, quoy que

marquez de la même manieie.

e, a rasº- |------

»
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**

1. On les fait quelquefois égaux.

Cette maniere s'appelle détacher les Nettes, on

s'en ſert dans les chants dont les fons ſe ſuivent par :

Degrezinterrompus, ở dans toute forte de Mustgue

etrangere au hon ne pointe, jamais qu'il ne foit

marqué. -

2. On fait quelquefois les premiers demy-tems un

peu plus longs.

Cette maniere s'appelle Lourer. On s'en ſert dans

les chints donr les fons ſe ſuivent par Degrez non in

terrompus, -

On appelle Degré interrompu lorſqu'un ſon eſt

fuivy d'un autre ſon qui eſtau 3. ou 4. degré & plus

du 1. ſoit en montant, ſoit en deſcendant, comme re,

la, fa. -

Ditaehez

-

- *** * - ** * -**

5 � - -

|
-

N

==
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Il y a encore une troistémè maniere, ou l'on fait le

premier demi-temps beaucoup plus long que le deu

xiéme, nais le premier demi-temps doit avoir un

point. - -

On appelle cette 3 maniere Piquer, ou Pointer,

Voyezla troifiéme Partie.

C 4

* es e es** •
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S I G AV E S

De la Meſure à quatre Temps, avec

leurs moms.

C. Simple. C. Barré. Quatre buit.

---- | 4.ANN. TZTE -

E-EE }:-3

· La Meſure à quatre Temps ne ſe bat que d'une

maniere, deux Frappers, & deux Levers.

• *** -4 N -

II-4 | -
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Le C Barré eſt le Signe de quatre Temps vistes.

L'on a dit qu'on ſe ſert auffi du C Barré pour le

figne dedeux Temps lents.

Remarquez que le ! ſebat en deux Temps,

deux Croches pour chaque Temps pour une pius

grande commodité ; mais toutes les Croches en fout

égalles, à la difference du # où la 1. & la 3.

Croches, font plus longues que la 1. & que la 4.

-

s 1 G N E S

*

De la Meſure à fix Temps, avec leuri nomi.

Six quatre. Six huit, Six jeize.

6 6 6

4 8 16

La Meſure à fix Temps ſebat de deux manieres.

1. Un 1. Frapper qui vaut deux Temps.

Un 2. Frapper qui vaut un Temps. .

Un 1. Lever qui vaut deux Temps.

Un a. Lever qui vaut un Temps:

Cette maniele de battre eſt pour les Airs lents.

’ 2. Un Frapper qui vaut trois Temps.

Un Lever qui vaut trois Temps.

Cette maniere de battre eſt pour les Airs vistes.

Commecette Meſure eſt compoſée de deux Meſu

res à trois Temps, les Ecoliers peuvent la battre à

trois Temps, en failant deux Meſures d'une ſeule.
-

*
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Dans les Signes de la Meſure à fix Temps, la Pauſe
vaut une Meſure , & la demie Pauſe vaut une demie

Mefurc.

S I G AV E S.

De la Meſure à neufTemps, avec leurs nomi,

Neufquatre. Neufhuit, Neuffeize.

9 9 9

4 B I 6

La Meſure à neuf Temps re fe bat que d'une ma
micre. - - -

Un premier Frapper qui vaut trois Temps.

|
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Un deuxiéme Frapper qui vaut trois Temps.

Un Lever qui vaut trois Temps

La Meſure à neuf Temps eſt compoſée de

Meſures de trois Temps.

trois

Elle ſe peut battre à trois Temps , trois Melu

res pour une feule.

-
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Dans les Signes de la Meſure à neuf Temps , la .

Pauſe vaut une Meſure, c'eſt à dire neuf Temps.

La demie Pauſe vaut un Frapper ou un Lever,

c'eſt à dire trois Temps.

*---

S I G N E S

De la Meſire à douze Temps, avec leurs noms.

‘Douze quatre. Douze huit. Douzefeize.

I 2 I 2 I 2 *

- 4 3 16

La Meſure à douze Temps ne ſe bat que d'une

maniere. -

Un premier Frapper qui vaut trois Temps.

Un deuxiéme Frapper qui vaut troisTemps.

Un premier Lever qui vaut Trois Temps.

Un deuxiéme Lever qui vaut trois Temps.

La meſure à douze Temps eſt compoſée de qua

tre Meſures à trois Temps

Elle ſe peut battre à trois Temps; quatre Meſu

res pour une ſeule. * -

*

- - a

:
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Dans les Signes de la Meſure à douze Temps , le
Fâton de deux Paules vaut une Meſure, c’eſt à dire

douze Temps. -

La Pauſe vaut deux frappersou deux levers.

La demie Pauſe vaut un frapper ou un lever

Dans les ſignes compoſez de deux chiffres , le

chiffre d'en haut eſt proprement le figne de la Melu-

re, & marque en combien de Temps il la faut

battre ; & le chiffre d'en bas marque la valleur du

Temps.

Exemple. Dans le figne ; le chiffre d'enhaut qui

est 3 marque que la Meſure ſe doit battre à trois

Temps, & le chiffre d'en bas qui est 4 marque que

chaque Temps vaut un quart, c'eſt à dire une Noi
re. Car

-
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La Ronde eſt une entiere & ſe marquepar le chiffre 1

la Blanche eſt un demi & ſemarque parlechiffre z

I a Noire... eſt un quart & ſe marque par le chiffre4

I a Croche . eſt un huit& fe marque par le chiffre 8

La do ble Croche eſt un 16 & fe marque par le chiff

- ře 16

Ce, cii q chiffres 1. z. 4 8. 16. qui repreſentent

la vallemr des cinq Notres, te mettent ſous les Signes

de Meſures 1 , 3 , 4, 6, 9, 1 z.

Voyez ce qui eſt dit de la Meſure dans la 3. Partie.

DIFFERENTS CARACTERES

Dont on ſe fert dans la Muſique,

pour marquer diverſes choſes.

Le Guidon ſe fait ainfi . Il ſe met à la fin des

lignes de Muſique : & VT marque le degré oử

doit eſtre ſcituée la pre miere notte de la lig

ne ſuivante. *

La Separation ou grande Repriſe- ſe met au

milieu d'un Air, & marque la fin de ffla premiere

Partie ; Quand la Separation eft:IEponćłuée, il

faut recommencer la premiere Partie-– de l'Air ;

quand elle l’eſt pas ponctuée, il ne faut pas recom

Illt: il Cer.'

La petite Repriſe RD“ montre qu'il faut reprendre

à la Notte qui en eſt marquée.

Le Point d'Orgue N ou ~marque qu'il fautde
n) eil Tet.

La Liaiſon - ou -- qui renferme deux Nottes ſur

le meſme degré ; marque qu'il ne faut pas repeter

le nom de la deuxiéme Norte, mais tenir la voix

|
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autant que valent la premiere & la deuxiéme

Notte.

Le Cercle pour paſſer eſt une Liaiſon qui ſe met

fous la Separation ou grande Repriſe , pour mar

quer qu'il faut paſier à la 2. fois, tout ce qu'eſt com

pris depuis le commencement du Cercle juſqu'à la

Separation.

L'Ufage & la Pratique enceigneront mieux ces

choſes, que tout ce qu'on peut dire.

A1 E T H O D E

| Plur apprendre à charter les Parolle.

Aprés avoir donné tous les Principes qui peu

vent ſervir à apprendre à chanter les Nottes de tou

te fortes de Muſique, il ne reſte plus qu'à marquer,

comment il s'y faut prendre pour étudier les Pa

rolles.

Quoy qu'il y ait pluſieurs obſervations à faire

f ir la maniese de chanter les Parolles, je me bor

ne à donner ſeulement celles qui font les plus neceſ.

faires, & ſans leſquelles on auroit peine à appren

dre à les joindre aux Nottes en chantant.

Quand un Ecolier fçait chanter, aiférnent à Li

vre ouvert, c'eſt à dire fans avoir prevů, les Not

res ſur les Clefs Naturelles de C & de G poſées

fur la premiere ligue , de quelque Muſique & de

quelque Meſure que ce foit , & qu'avec cela , il

fçait les Tranſpoſitions , & qu'il eſt capable de

ſeurement, aprés avoir prevů, toutes for

tes de Mufique à quelque Clef que ce puiſſe estre,

Naturelle ou Tranſpoſée , on peut à coup ſeur le

mettre aux Parolles.
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****

Il ne faut pas donner dans les commencemens

des Leçons de parolles que ſur de la Mufique

aiſée & naturelle, & choiſir la Clef où l'Ecolier ait

le plus d'habitude, afin que ſon elprit ne ſöit oc

cupé que des parolles; Les Trios à chanter de Mon

fieur Lully & toutes les autres Mufiques de ce

ftyle, font trés propres pour cela ; Ainſi il fau

droit remettre à la Clef qu'on auroit choiſie,

toutes les Leçons qui feroient fur une autre
Clef.

Il faut que l'Ecolier chante les Nottes de la Le

çon toute entiere dont il veut étudier les parolles,

d’un bout à l'autre, devant que de commencer à

joindre les Parolles aux Notres ; Quand il en cſt

feur, & qu'il n’y a aucun endroit qui puiſſe l'ar

refter il s'y prendra de la manierere ſuivante.

Suppofons qu'un Ecolier veüille étudier les pa

rølles de la Leçon ſuivante , qui eſt le commence

ment d'un Air imprimé le mois de Janvier de cette an

née 1696.

il

* ***

-–-t–------- k

Ë
:

Que vos jours ſont charmants trop aimable jeuneſſe? .

Il chantera les Nottes Ré La Ré de la premiere

Meſure juſqu'à la 2. lentement & fans battre la

Meſure , comme fi ces Nottes eſtoient des Blanc

Hes; enſuite il chantera les parolles, Que : os jours

au licu de Ré La Ré : Il chantera enſuittele Nottes

siti Fa Citi, & puis les parolies font 'charmants,

il recorn mencera à chanter dè fèitè les Nottes ré

A ré mi fa nii, & les parelles Que vos jours font

charmants : il continuera à chanter les Nottes, mí

fa ré
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fa ré & les paroles trop aima , & achevera ré mi

at ut, & les paroles ble jeuneffe, il reprendra les

Nottes mi fa ré ré mi ut ut , & les paroles trup

aimable jeuneste, Le tout fans battre la Meſure

& le plus lentement qu’il pourra ayant ſeulement

attention aux Tons ; Si quelqu'un de ces petits

morceaux luy fait de la peine pour les Tons, il faut

qu'il enchante les Nottes, & immediatement aprés

les paroles, autant de fois qu'il en fera neceſſaire,

juſqu'à ee qu'il en chapte les paroles fans peine ,

aprés quoy il pourra chanter de ſuite les paroles, -

vos jours font charmants trop aimable jeuneje

toûjours lentement , & ſans battre la Meſure juf

qu'à ce qu'il foit ſeur des Tons ; Il pourra en

fuite chanter en battant la Meſure mais bien len

sement. En obſervatit cette methode , il acquer

ra l'habitude de chanter les paroles. , ,

Quand il y a deux , trois ou pluſieurs Nottes

liées, la fyllabe qui vient ſur la premiere des Not

tes liées ; fert auffi pour toutes les autres compri
fes fous la même liaiſon,

Fin de la Setvrde Parsie.

4

N

} ? 4

s
* * Ès .
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PRINCIPES DE MUSIQUE,

TROISIE?ME PARTIE.

S A Muſique eſt la ſcience des Sons,

E3 comme l'Arithmetique eſt la ſcience des

? K Nombres. .
*

-

2 : Le Son par rapport à la Mufique eſt
* É Run bruit harmonieux , comme le Son

de la Voix ou des Inſtruments; Dans ce ſens le bruit

du Tonnerre, le bruit des Eaux, le bruit des mains

& cous les autres bruits qui n'ont rien d'harmo

nieux ne font pas des Sons.

Le Son peut eſtre

A IGRI Oll DOU1X.

FoRT Oll FoIBLE.

11 AUT O'I BAS,

Le Son de la Trompette Marine eſt different du

Son de la Flûte, parce que le premier eſt ~Aigre,

& que le deuxiérne eſt Doux.

Les Sons de deux Flûtes d'Echo font differents,

que l'un eſt Fort , & que l'autre eſt Foi

le.

Le Son d'une Voix qui eſt tout en bas est diffe

rent du Son de la même Voix qui eſt tout en

haut, parce que l'un eſt Bas , & que l'autre eſt

Hawt. -

Les
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Les Sons de deux voix d'Enfans , qui chantent

enſemble la mểme choſe, font le même.

On n'a égarddans la Mufique qu'aux Sons Hauts

& aux Sons Bas; Et quand on dit qu'un Son eſt

different d'un autre Son, on doit entendre qu'il eſt

plus haut ou plus bas ; Et quand on dit que deux

Šons font le même, on doit entendre que l'un n'eſt

ny plus haut ny plus bas

Quoy que l’Oreille puiſſe ſentir la difference du

Son bas & du Son haut , on ne peut neantmoins

démontrer cette difference par le ſecours des

Inſtruments propres pour cela , comme peut eſtre

le Monochorde qui n'a point d'autre uſage dans la

Muſique que pour les Demonſtrations. Il eſt bon

d'en donner la Deſcription.

DESCRIPTION DU MONOCHORDE.

Le Monochorde eſt un Instrument fait comme une

Epinette quarrée un peu longue. Aux deux bouts
font attachez deux Chevallets immobiles de la hau

teur de huit à neuf lignes, & coupez en deduus à

Angles droits. On teud une ou pluſieurs chordes

fur ces Chevalets, leſquelles on bande tant & ſi

peu que l'on veur, par le moyen des chevilles qui

font à un des bouts du Monochorde. On trace une

ligne fur la Table du Monoclaorde, & le long de la

chorde ; Gn marque les Diviſions dont on a beſoin

tur cette ligne, & l'on arreste le Son de la chorde

à l'endroit des ſections , avec un autre Chevalet

mobile; C'eſt ſur cet Instrument que ſe font tou

tes les Demonſtrations de Muſique, par le moyen

de ces Diviſions, qui donneur-gesersliement tOlle

tes les proportiois des Sons. -

D 2 Che
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Chevalet mobile eſt un petit morceau de Lois

ou d'autre matiere fait à peu prés comme les Che

valets des Inſtruments à Archet , qu'on prome

ne le long de la chorde & qu'on arreſte où l'on

Vcut,

- -,-,

De quelle maniere on peut concevoir la distance

du Son bas au Son haut.

Il eſt conſtant que le Son d'une chorde tenduë

de telle longueur déterminée qu'on voudra , par e

xemple d'un pied A, E,

A B C D E

[-–||–- İ ––||––|

est plus bas que le Son des trois quarts BE de la

même chorde, c'eſt à dire de la même chordedont

on a retranché le quart AB, ou telle autre portion

qu'on voudra.

Ce retranchement ſe fait en arreſtant le Son à

ei de la fećtion B, avec le Chevalet mobi

C.

Gela fuppoſè.

Il faut concevoir une eſpece de distance du Son

bas au Son haut, plus ou moinsgrande, ſelon que

la portion qu'on retranche eſt plus ou moinsgran

Ainſi l'on doit concevoir que la diſtance du Son

de la ci orde entiere AE, au Son de la moitié CE,

eſt plus grande, que la diſtance de la même chor

de entiere AE, au Son des trois quarts BE , par

ce que la moitié AC qu’on retranche eſt une por

tion plus grande que le quart AB, & ainſi des au

TICS» - Qu’il
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Qu'il n'y a que fept Sons Naturel.

Quand la voix d'un Son bas ſe porte à des Sons

plus haurs, en montant de la maniere que la Na

ture l'enſeigne, on doit remarquer que le huitié

me Son ſemble à l'oreille eſtre le meſme que le

premier, & que le neuviéme ſemble eſtre le meſ

me que le deuxiéme quoy que plus hauts , de la

meſme maniere à peu prés que le huitiéme jour

d'un mois eſt le meſme que le premier ; C'eſt ce

qui a donné occaſion.de n'abmettre que ſept Sous

Naturels qu'on nomme

UT, RE, MI, FA, SOL, LA , SI.

On les appelle Naturels, parce que c'eſt la Na

ture qui les enſeigne. - *

--~

METHODE pour trouver les Sonu Naturel,

fur le Monochorde. -

En cherchant ſur le Monochorde les Sons que

forme narurellement la Voix, on trouve qu'il faut

retrancher de la chorde eutiere Ut.

;o pour avoir Ré

; pour avoir Mi

; pour avoir Fa

; pour avoir Sol

# pour avoir La

í, pour avoir Si

1.

2

pour avoir Ut

Ces retranchements ſe font ainſi.

D 3 On
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On diviſe la ligne qui est tracée ſur la Table du

Monochorde, en ſoixante parties égales , & avec

le Chevalet mobile, on arreſte le Son de la chor.

de à l'endroit des fećtions dont on a beſoin.

PROPORTION des Sons Naturels.

En comparant les differentes portions de la chor

de dont on tire les Sons, les unes aux autres , on

trouve que la chorde VT eſt à la chorde RE, com

me ao à 9, c'est à dire qu'une chorde entiere GT

doit avoir dix parties, & la chorde RE retranché

doit en avoir 9. - -

+

*

Ut à Ré comme ro à . »

Ré à Mi eomme 9 à s

Mi à Fa comme 16 à 15

Fa à Sol comme 9 à 8 *

sol à La comme ro à 9

La à Si comme 9 à 8

Si à Ut comme 16 à 75

Ces Sons ſe marquent ſur le papier Par des Ca

raderes.u Nottes, faites à peu préscomme la let

tre O, qui étant placez plus haut ou plus bas,

fur des ligtes & dans des eſpaces diſpoſez pour cc
la , repreſentent par leurs differentes ſcituations,

i so de la Mufique, & par leurs differen

tes figures la durée de ces meſmes Sºns.
Voyez la premiere Partie depuis lecommence

ment juſqu'à l'endroit où il eſt parlé du Dieze.

Voyez la ſeconde Parti; depuis le commence

ment juſqu'à l'endroit où il eſt Parlé de la Tranſ

poſition. -
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G A M M E.

Quand la Gamme à trois Colomnes qui eſt la

Gamme de Muances, commença à s'établir il y a

prés de cent ans, quelques Muficiens de ce temps

là qui avoient appris par la Gamme ou Eſchelle Ge

neralle , qu'on appelloit auſſi Main Harmonique,

s'éleverent contre cette pretenduë innovation & cru

rent que la Mufique alloit perir s parce que , di

foient-ils, on en ſappoitles principaux fondements;

Neantmoins la Gamme par Muances toute dif

ficile qu'elle eſteit ne laiſſa pas de s'établir par

tout, parce qu'elle éteit moins difficile que la Main

Harmonique. -

Quand la Gamme par Si commença à s'établir

il y a trente à quarante ans, la plůpart des Mufi

ciens qui avoient appris par la Gamme des Muaw

ces, s'éleverent pareillement contre la Gammepar Si,

qui neantmoins n'a pas laiſſé de s'etablir par toure

la France, parce qu'elle eſt bien plus aiſée que la

Gamme par Muances. » - -

Selon toutes les apparences , bien des Muficiens

attachez à leur maniere , ne manqueront pas de

trouver mauvais que de mon autorité particuliere,

j'oze entreprendre de retrancher de la Gamme, u

ne Colomne dont elle eſt en poffeſſion depuis plus

de trente ans, & rompre ainſi les chemins & les

voix de Bennol.

Mais comme on ne ſe fert de la Gamme que

pour connoître les Nottes, quoy que ce ne ſoit pas

là fon principal uſage , & que la Gamme Simple

telle que je l'ay donnée dans la ſeconde Partie, ſoit
plus facile , plus courte, & moins cmbarraſſant

D 4 * qu:
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que la Gamme par Si, je ne deute point que dans

la fuite on ne la prefere à toutes les autres.

Cependant parce que lesMuſiciens d'aujourd'huy en

parlant de Muſique ſe ſervent de la Gamme par Si,

Il eſt bon que ceux qui veulent parler avec eux, fça

chent cette Gamme. La voicy.

GA AM AM E PA R S 1.

E Si Mi i

D La Ré

C sol Ut

B | Fa Si–
A Mi La

G Ré Sol

'| F | Ut F

BEMcL. | BEQuARRE.

Quelest le veritable uſage de la Gamme.

On peut fort bien conuoître les Nottes, les chanter

& chanier meſmestoutes fortes de Muſique faisco -

noitre la Gamme, ainſi ce n'eſt pas là à quoy elle fert.

Le veri: able uſage de la Gamme eſt de marquer

par les Lettres,un Son fixe & determiné. Par Exemple,

Si jº veux faire connoître juſqu'à quelle hauteur

de ſon la vaix de Monſieur N. inonte, & quelle érea

due elle a, je ditay qu'elle monte juſqu'au G au

* .
-

-

*
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deflus de la Clef de & qu'elle , juſqu'à la

Clef de C. & c'eſt là le veritable uſage de la Gam

1Inc.

C L E F S. -

Parce que lestrois Clefs ſe niettent à la Tablege

neralle des Sons, on appelle cette Table du nom de

Clavier. -

C L A V I E R

Oll

T A B L E G E N E R A L L E,

Qui comprend tous les Sons Naturels tant des Voix

que des Instruments les plus hauts & les plus bas,

felon leur ordre.

m - a59* ELETTE

s”
șê

* *-a=xss*= |--------–
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La Table cy-deſſus comprend l'étenduë de toutes

les Voix & detous les Inſtruments les plus hauts &

les plus bas. Et ſur le Clavier ordinaire de nos Clave

cins, ces Sons fe trouvent ſur les Touches ou Marches

qui font moins élevées & en égale diſtance.

Mais comme une ſeule Voix n'a pas beſoin de

toute cette étenduë, & qu'elle n'a ordinaire

ment que dix du douze Sons Naturels; On a diviſé

cette grandeTable en pluſieurs Parties, pour la com

modité de chaque Voix & de chaque Inſtrument, qui

s'appellent à cauſe de cela Parties, parce que leur

étenduë particuliere n'eſt qu'une partie de l'étenduë

generalle. -

Chaque Partie a un nom particulier qui marqueſa

fituation dans lagrande Table. Voyez à la fin.

Cette Table commerçoit autrefois par la lettre

Grecque Gamma, à l'endroit où cette lettre eſt miſe

dans la Table generalle au ſeptiéme degré au destus

de la Clef d'F, ce qui luy donna le nom de Gamme.

Cette Table generalle contient ttente deux Sons,

naturels, fçavoir quatre Octaves depuis 'Vt au def.

fous du Gamma, & outre cela Sol La Si au deflous

du Gamma.

Toutes les lettres de la Gamme des Anciens s'ap

pelloient Clefs, & celles fur leſquelles ils commen

çoient leur Hexachordon, c'eſt à dire Ut Ré Mi Fa

Sol La, s'appelloient Clef, marquées. *

Il y en avoit trois, favoir l'F, le C, & le G, qui
font nostrois Clefs. *

Dans noſtte Muſique l'Vt, Ré, Mi, Fa, So!, La,S,

Vt, peut commencer ſur toutes les lettres.
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W *

D I EZ E, B E M O L & B E QUAR R E,

» ou

Origine du Dieze, du Bemol, & du

Bequarre.

Quand la Voix paste ſucceſſivement par les Sons

Naturels, Ut, Ré, Mi, Fa, Sol, La, Si, Ut; les In

tervales qui le trouvent entre un Son, & celuy quile

fuit immediatement ne font pas égaux ; Il y en a

deux fçavoir de Mi à Fa, & de Si à Vt qui font plus

petits que les autres. Il eſt aifé de le démontrer.

Suivant les proportions des Sons Naturels qu'on

a données cy-devant, Vt eſtà Ré comme 1o à 9 : Et

CMi eſt à Fa comme 16 à 15; Or fi vous prenez deux

chordes d'une meſme longueur, & que vous met

tiez l'une au fon Vt, & l’autre au fon CMi, il faut re

trancher la , partie de la chorde Vt pour a

voir Ré, & il ne faut retrancher que la i, par

tie de la chorde Mi pour avoir Fa,Or la s par

tie n'eſt pas une fi grande portion que laỆs par

tie, par conſequent le Fa 1.”-it pas ſi éloigné de Mi

que Ré l'eſt d'i't. -

Ce qu'on démontre de Citi à Fa à l'égard d'Vt

Ré, le peut démontrer à l'égard de Ré Mi, de Fa,

Sol, Sul La, & La Si.

On peut faire la meſme démonſtration de Si Ut,

à l’égard des meſmes Intervales V. Ré &c.

Les Intervales de Ai à Fa, ou de Si à Vt font donc

chacun plus petits que chacun des Intervales d'Vt à

Ré, ou de Ré à Mi, ou de Fa à Sol, eu de Sol à

La, ou de La à Si.

Chacun des petits Intervales CMi Fa, ou Si Vt
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s'appelle Demi-Tom, & chacun desautres plus grands

s’appelle Ton.

Ces deux petits Intervales ou Demi-Toms qui ſe

font trouvez naturellement dans la Voix, ont dònné

occafion de diviſer chacun des grands en deux petits,

ce qu'on a fait en élevant l'Vt, le Fa, & le Sol d'un

demi Ton, & en baiflant le Si, & le Chli pareille

ment d'un demi-Ton.

Et pour marquer qu'un Son eſt élevé, l'on fe fert

d'un Caraćtere fait à peu prés comme une double

* ainfi K qu'on appelle Dieze, qui eſtant mis de

vant la Notte, marque qu'il la faut chanter un demi

Ton plus haut.

Ekº: ** ===|
--KS- K--

----1--|----------------^- �

E---- Eg=====:es *

Et pour marquer qu'un Son cſt baiſſé , l'on ſe

fert d'un autre Caraćtere fait à peu prés comme la

lettre b ainfi b qu'on appelle Bemol, qui estant mis

devant la Notte, marque qu'il la faut entonner un

demi-Ton plus bas ainſi.

t

----+---- Ộ------ *** --«na-a- a*-****- -

Ö-ţ-II- Ş -b- Q J -----|- * .* vs - NY. --.---*** --****----74k -- --****-*

aka- zz -- --***-----*----*---- -*- ***

-- - * --- -*-án -a----»-----** JŲ ».

r.a. |- festas

On ſe ſert encore d'un autre Caraćtere fait ainſi

Ħ qu’on appelle Bequarre , il ſe met devant la

Notie pour marquer qu'il la faut catonner na
turellement. - -

On appelle Se ; Naturel, celuy qui u'a ny Dieze
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ny Bemol ou qui a un Bcquarre, c'eſt à dire qui
ny baisté. cqua q

On appelle Son : Alteré, celuy quia un Dieze ou

un Bemol, c'est à dire qui est hauffé ou baiffé.

Outre les ſept premiers Sons enſeignez par la Na

ture, on a donc encore cinq autres Sons, qu'on pour

roit nommer Artificiels, puiſque c'eſt par le ſecours

de l'Art qu’on les connoît ; On les nomme Alterez.

Dans la Muſique Naturelle les cinq Sons Alterez [e

nomment Accidentels ou Dépendants , à cauſe

qu'ils portent le meſme nom que les Sons Naturels,

& qu'ils en dependent en quelque maniere.

Lesfept Sons Naturels. Les cinq Sons Alterez.

*-p,-,*--sa a----**--,- - --------*- *TË5

ý):
** la e a- e vena- *** � . --****

Fssº se
*- ***

-- - --*----

Sons Naturels ở Alterez mis felon leur ord, e.

FE=F=== Esists ºf| -

-

t= FFFFē lộ Hºy-tv-H
59 HộÖX*V***----

EºxșNººfị ------

Les Sons -Alterez font igy marquez avec des

. Nottes Noires.

|

Les ſept Sons Naturels, & les cinq Sons Alterez

avec le huitiéme Naturel, difpofez ſelon l'ordrecy

deſſus eſt ce qu'on appelle Diapafen, ou étendáë

d'une Octave qui comprend douze Demi-Tons.

La connoiſſance des Diapaſons eſt d'un ſecours

tres confiderable, pour l'explication & l'intelligen

ce de ce que les Muficiens dans la Compoſition ap

pellent Mode.
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* En cherchant ſur le Monochorde les Sons Alterez,

on trouve qu'il faut retrancher de la chorde entiere
. . . . Ut :

pour avoir Ut X

pour avoir Mi b

pour avoir Fa X

pour avoir Sol K

| pour avoir Si é

AM E T H O D E

Pour trouver les Sons Naturels & Alterez

fur le Monochorde. -

-*

Diviſez la ligne qui est tracée ſur la Table du Mo

nochordeen 65 Parties égales.

Retranchez de la corde entiere. · · · Ut

I * n- - . aze.

25 'està dire deux parties &# vous aurez UtX

R r

- Vous 2UICZ • • • • • • • Ré.

;;

Mi
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y

7f

I

3

āf;

|
F

-

e - * G

c’est à dire 16 Parties&# -. . . Fa X

Sol

c'est à dire 18 Parties & . . . Sol MK

c'eſt à dire 24 Parties & F

La

Si 5

Si

Ut

P R O P O K TI O AVS DES S O AVS

Naturels & Alterez.

Vt eft

Vi x

Ré

Mi b

Mi

Fa

Fa X

Sol

Sol K

La

Si h

si

*

2

à

:
E

àVt X comme 23

Ré comme 16 , à

. Mi b comme 17 à

Mi comme 2 5 à

Fa comme 16 à

Fa x comme 2ỹ à

Soi comme 27 à

Sol K comme 25 à

La comme 16 à

Si ß eonume 27 a

Si comme 25 a

Vt cominje I6 a

24

15

25

24

15

24

27

14

1 5

2 5

- 24

I 5

*
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T R A N S P O S I T I O N.

Pour bien entendre ce que c'eſt que Tranſpoſitíon

en Muſique, il faut fçavoir que le C ut a eſté dé

terminé les premiers commencements de la Mu

fique à une certaine hauteur de Son, que les Mufi

ciens appellent Cut, ou Cfol ut.

Tous les Inſtruments, particulierement les Or

gues & les Clavecins, font faits ſuivant cette pre

miere Determination, en forte que le Cut de tous

ces Inſtruments eſt ordinairement à cette hauteur

determinée.

Or il arrive que quand on veut faire executer un

Air par une Voix & par un Inſtrument enſemble, fi

le C ut de l'Inſtrument eſt trop haut ou trop bas

pour la Voix , l'Inſtrument eſt obligé de prendre

l'Vt un degré plus bas c'eſt à dire ſur le B, ou un

degré plus haut c’eſtà dire ſur le D.

Un Exemple éclaircira cecy.

Si l'on veut faire executer l'Air ſuivant qui mon

te juſqu'au C, par une voix dont le Son le plus haut

foit un B b & par un Inſtrument enſemble. .
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Comme le chant cy-deſſus monte juſqu'au C, &

& que l’on ſuppoſe que la Voix dont on doit ſe ſervir

ne çauroit monter quejuſqu'au B b, il faut

ftrument prenne l'Vt un degré plus bas c'eſt à dire

fur le B é, afin de s'accommoder à la Voix.

Et pour marquer ſur quellelettre il faut que l'In

ſtrument prenne l'Vt, on écrit l'Air un degré plus

bas que naturellement il n'auroit eſte écrit, c'eſt à

dire que l'Vt qui dans la Gamme est attaché à la

lettre C, ſe trouve icy tranſpoté ſur la lettre B b , &

& c'eſt là ce qu'on appelle Tranſpoſition ; L'on mar

que immediatement aprés la Clef, les degrez où ſe
trouvent les Den í Tons naturels Mi Fa & Si Vt, ou

avec des Diezes ou avec des Bemols felon le beſoin :

icy on a eu beſoin de Bemols.

---- [ Vºi:

TFa- b. - - - - -
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Les Airs ou Ouvrages de Mufique où l'Vt eſt ſur

une autre lettre que le C, s’appellent Mufique Tranſ

poſée; & cela fe connoît lorſqu'il y a un ou pluſieurs

Diezes, ou un ou pluſieurs Benols immediatement

aprés la Clef.

Et lorſqu'on conçoit & qu'on chante la Mufique

Tranſpoſée comme fi elle eſtoir écrite à une Clef

naturelle ; Par exemple, ſi l'on conçoit & que l'on

chante l'Air cy-deflus qui est notté l'Vt für le B b,

comme fi c'estoit une Clef de G ſur la premiere li

gne , afin de retnettre l'Vt ſur la lettre C, ſans

changer la feituation des Nottes, cela s'appelle re

duire la Muſique Tranſpoſée à une Clefnaturelle.

On a donné dans la 2. Partie la maniere de reduire

la Muſique tranſpoſée, à une Clef naturelle.

• Obſervez que pour abreger on dit reduire le Tranſ

poſé au Naturel, ou ſimplement, reduire au Natu

rel.

• Le C ſur les Inſtruments ſe doit toůjours nommer

Vt dans quelque Tranſpoſition que ce foit.

M E S U R E.

Voyez la Seconde Partie.

De tous les Caraćteres ou Signes de Meſures, les

uns font connus feưtement dans la Muſique, & les

autres font des chiffrestirez de l'Arithmetique.

{ Les Sigues de Muſique particuliers a la Muſique
Oilt,

--

Eē ēs ā ē e 5 #
–
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3

Tous ces Signes de Meſures estoient en uſage chez

les Anciens qui en avoient plus de trois douzaines

dont ils faiſoient de grands miſteres. Les Etran

gers en ont conſervé quelques-uns dans leurs Ou

vrages, mais la pratique n'en eſt pas bien certaine

les uns s'en fervent d'une maniere, les autres d'une

autre. Ce qui est de conſtant, c'eſt qu'on ne ſçauroit

les expliquer comme il faut, qu'on ne fçsche de

quelle maniere les Anciens s'en fervoient.

On ne ſe ſert en France que du C Simple & du C

Barré.

Le C fimple & le C Barré font employez chacun

à deux uſages. -

On ſe ſert du C ſimple pour le Signe de la Meſure

à quatre Temps; On s'en fert encore en le joignant

avec les chiffres ou Signes des autres Meſures, pour

marque que les Battements ou Temps en ſont auſſi

lents qu'à quatre Temps lents. Ainſi

ēzē ēE ē:* **

• w was -e-as a *

On ſe ſert du C Barré pour le Signede la Meſure à

Temps viſtes, ou deux Temps lents ; On s'en

ert encore en le joignant avec les chiffres ou Si

gnes des autres Meſures, pour marquer queles Batte

en ſont austi viſtes qu'en quatre Temps viſtes.
Ainſi

s--r--r--e as a--º--a-s-s -- - - - -a

=#-E#5=#EI - 8
* s---- --- ----- - -*-*-*=----- le -

E ;
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Les autres signes dont il eſt parlé afiez au long

dans la 2. Partie font deux chifreson nombres diſpo:

fez ſelon les Regles de l'Arithmetique, un au
comme Numerateur » & l'autre au defous comme

Dénominateur, pour marquer combien & quelles

arties il faut de la Notte qu'on appelle Entiere »

c'est à dire de la Ronde, pour la durée d'une Mc

fure.

AinfileSigne ; marque qu'il fauttrcis quarts
pcu. la durec , u Aeture , c'eſt a dire trol> Noi

res » parce quela Noire est le quart de la Ronde ou

ent1erc, -

Les Etrangers ont encore deux autres Signes de

Meſure ſçavoir,

Le Triple Noir, & le Triple Blanc,

Le Triple Noir est une Meſure dans laquelle ils ne

fe ferveni point de Nottes Blanches, & c'en eſt la le

Signe.

ile Triple Blanc où ils ne ſe ſervent point ou tres

rarement de Nottes Noires.

Triple Noir.

s»------* , g * --*-** Tf T - T –

;---
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-- ti z # ? | ft. --
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Triple Blanc.
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s'il ſe rencontre des Nottes Noires dans le Triple

Blanc, elles vallentautant que fi elles eſtoient Blan

ches. - -

La raiſon pourquoy dans le Triple Blanc les Not

tes Noires vallent autant que fi elles eſtoient Blan

ches, eſt tirée des . Anciens, qu'il feroit

trop long de déduire icy.

Mais il faut avotiei qu'il y a plus de caprice que

de raiſon dans la plâpart de ces Signes.

La ſeconde maniere de battre la Meſure en fix

Temps eſt particuliere & propre pour certaius Airs

de Danſe, comme Gigues, Canaries & autres de

cette Meſure.

Dans cette Meſure le Frapper s'appelle Bon Temps,

& le Lever s'appelle Temps Faux ; Et c'eſt là la feu

le raiſon pourquoy l'on ſe ferr duf au lieu de

deux fois , parce que dans lei le Ben Teps

n’eſt pas distingué du Temps Faux, & c'eſt

pour cette meſme raiſon que les Danfeurs bat

tent le Menuet en # quoy qu'il ne ſoit marqué

qu'en ;

Les Meſures à neufTemps & à douze Temps font

communes dans les Ouvrages de Mufique des E

trangers , maiselles ne font guere d'uſage en Fran

ce; Ellés ſont pourtant fort córnmodes, en ce qu'el

les fatiguent bien moins le bras, parce qu'on n'eſt

obligé de le lever que de troisen trois, ou de quatre

en quatre Meſures.

Ou avoit oublié de dire dans la 1. Partie en par

lant des Signes de Meſures de trois Temps, que les

premiers demi-Temps s'executent encore d’une qua

triérne maniere , (çavoir en faiſant le 1. plus court

que le 2. Ainſi.

E 4
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I N T E R V A L L E.

I N T E R v A L L E eſt la diſtance d'un Son bas à

un Son plus haut, comme d'Ut à Sol.

Le plus petit de tous les Intervalles c'eſt le Demi

Ton.

Demi-Ton eſt la diſtance d'un Son à un autre

Son plus prochain, c'eſt à dire qui le fuit imme

diatement comme d'Ut à Ut X, ou d'Ut X à Ré.

ToN eſt la diſtance d'un Son à un troitiéme Son,

comme d'Ut à Ré. .*

Le Tom & le Demi-Tom fervent à meſurer tous les

autres Intervalles, c'eſt à dire que les Sons d'un In

tervalle font plus ou moins éloiguez l'un de l'autre,

à proportion qu'il y a plus ou moins de Tons ou de

Demi-Tens entre deux.

Demi Toms.

-----*

:-----

* * *

Ei-e x-o-1-x
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Tbns,

Ëēx TQ"vitvi z

Degré ou Lettre de Mufique, eſt une Ligne ou un

Eſpace.

Il va hnit Intervalles y compris l'Uniffon.

L'Uniffen eſt un meſme Son repeté.

La Seconde est une Notte au deuxiéme degré.

La Tierce eſt une Notteau troifiéme degré,

La Quarge eſt une Notte au quatriéme degré.

La Quinte est une Norteau cinquiéme degré.

La Sixte eſt une Notte au fixiéme degrě.

La Septiénie eſt une Notre au ſeptiéme degré.

L'Oéfave eſt une Notteau huitiéme degré.
La Neufviéme eſt l'Oćtave de la Seconde.

La Dixiéme eſt l'Oćłave de la Tierce.

Ainſi de laOnziéme, &c.
*

Sixiéme. Septiéme. Ostave.Neufviéme. Dixiéme.

• • •• • • •*s-a * * - e * a-a • s-º

*-** 4-* .*-*-*"...- *-s -)- ***-* ***

E- Şį - TV :

*------+ -- -----*r--

Eo-4 e --- »
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C L E F S. -

Des differentes Parties pour les Voix.

Petite

Deſſus. Bas-Deſſas. Haute-Gontre. Haute-Contre

.nr a . --- ----*

zāTțTTT

–(9-f-- . ****

–---4--,-,- * 1 /

pe a:

Taille. Baffe-Taille ou Concordant. Baffe.

-HT4 - S:

- NA“ -E 22 *

|- ––2––1––––-
b *-- ––––––P– * awe

C L E F S.

Des differentes Parties pour les Instruments.

Destus Haute-Contre Taille. Quinte. Baſſe.

- =====H==E=H= -
*

-----,-:-:---+---+-+-+----«–-

–––- –1––– -- –4.–––- |- '

+

|-

---.[H

– E |- ----

–ēTITETIT:
**. i

I D E' E.

De ce qu'on appelle Mode ou ToN.

Tous les Ouvrages de Muſique finiffent par Ut

ou par Ré, ſuppoſé que les Tranſpoſitions, s'il y
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en a, ſoient exaćtement marquées immediatement

aprés la Clef. -

La Notte par ou finit chaque Piece de Mufique

avec les Sons P, incipaux & Dependants compris de

puis cette Notte juſqu'à ſon Octave, s'appelle Mo

de ou Ton.

Quand la Piece de Muſique finit par Ut, le Mode

s'appelle Mode Majeur.

Öuand la Picce de Muſique finit par Ré, le Mode

s'appelle Mode Mineur.

Le CMode Majeur , & le Mode Mineur ont

chacun trois Nottes qu'on appelle Chordes Princi

palles ou Chordes Effentielles du Mode.

La Notte par où finit chaque Piece de Muſique

s'appelle . . . . . . . . Finale.

La Tierce de cette Finale s'appelic C3tediante.

La Quinte de cette même Finale s'appelle

. . . . . . . . Dominante.

Nottesou chorder Effentielles du Mode Majeur

ou ion Ut.

Finale. Mediante. Dominante. Octave.

| i -"===|
|----5--ộEE

E-º------ |

Nottes ou Chordes Effentie "es du Mode Mineur

ou Ton Ré.

Finale. Mediante. Dominante. Oćtave.

a =ț=== | ---– f– é) –

* - e -

E=E====}==E==
E- -
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A G R E M E NTS D U C H AN T .

Le Chant eſt une fuite de deux ou de pluſieurs

Sons. -

Ag, ément du Chant eſt un, ou deux, ou pluſieurs

petits Sons, qu'on entreméle parmi les autres Sons

ordinaires pour rendre le Chant plus agreable.

Le Petit Son eſt un Son plus foible, c'eſt à dire

moins fort, ou d'une moindre durée que les autres

Sons.

Les Petits Sons ſe marquent par des Nottes d'un

plus petit Caraćtere que les autres Nottes, ou par

une marque particuliere & affećtée à chaque Agré

37, ?f7#. -

La Petite Notte est une Notte d'un plus petit Ca

rastere que les autres Nottes.

La Pétite Notte eſt rostjours liée avec une Notte

ordinaire ; Catte Liaifon fe marque ainſi -, ou –

La Petite Notte ſe nomine du hom de la Notte or

dinaire avec laquelle elle eſt liée.

Elle a le Sou du degré où elle eſt poſée.

Elle ſe preni quelquefois fer la valleur de la Not

te ordinaire qui ia precede, quelque fois ſur la val

leur de la Norte ordinatre qui la fuit.

La petite Notte ſe doit paster legerement.

Premiere Exemple. Deuxième Exemp. Traifíme Exemple.

--- - - - -- - - - ----+----7-- - *r*----- ***

---- ---- re

G–3 - - - - - - - ----* • • • 5- -

- A.–––1––i----> a *****

------- – į.--–--&--+-----Y--

Fa Mi

|
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Dans le premier Exemple cy-deſſus, la petiteNot

te est liée avec le Ré, Elle ſe nomme par conſequent

du nom de Ré, lequel nom de Ré ne ſe repete pás fur

la Notte Ré ordinaire qui la fuit.

· Elle doit avoir le Son de Mi, parce qu'elle eſt ſur

ledegré Mi.

Eile eſt priſe ſur la valleụr de la Notte precedente

qui eſt Ré.

Dans le deuxiéme Exemple, la petite Notte eſt

priſe ſur la valleur de la Notte ſuivante qui eſt Re.

Dans le troifiéme Exemple, la petite Notte ſe fiom

me du nom de Fa, en nommant Fa fur la Notte or

dinaire & ſimplement a, fur la petite Notte; Elie a le

Son de Mi, elle eſt priſe ſur la valleur de la Nette

precedente.

Il y a neufAgréments du Chant, fçavoir. -

Le Coulé, La Chute, Le Port de Voix , L’Accent,

Le Tremblement , Le Chartellement, L e Balance

ment, Le Tour de Gozier, & le Flatté.

Il y a encore La Coulade, tant en montant qu'en

deſcendant, Les Paffuges , & La Diminution, lef

quels n’ont point de Caraćteres particulieres,mais ils

fe marquent fimplement avec de petites Nottes.

Il faut remarquer que la plûpart donnert au

Tremblement le nom de Cadence, cependantil faut

diſtinguer l'un d'avec l'autre. J'en feray connoître la

difference en parlant du Treinblement. -

sa

L E C O U L E'.

Ze Coulé eſt une Inflexion de la Voix d'un petit

Son on son foible,ou d'une petite durée,a un Son plus

bas & plus fort.

Le Coulé í: marque ainſi ɔ



 



su Principei de Muſique. 79

L A C H U T E.

La Chute eſt une Inflexion de la Voix d'un Son

fort ou ordinaire à un petit Son plus bas.

La Chute ſe marque ainſi N

|- ) +-+-+ \+-+-- \ + 4-– N.
TTT-EJE. Į į Į į Į į Į

i Gt#--#- :ķi:Ë ,
-T- - I ·

N. 1–--+---Þ--4- N |- -

––--+----* -ł *-+-+-+---- D

ē##
E-r-s-vit-syft:yv:ft:4
kea N e ~ N- N-e

-*f- K A--7--fi-a-a'-s-ro sr-e a

U-TF- T

|--Y----+

LE PORT D E voix.

Le Port de Voix est une Elevation de la Voix d'un

Son d'une petite durée ou foible, à un Sòn ordinaire :

& plus haut d'un degré.
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Hiiiiii;###

Le Portde Voix ſe marque ainfi /

e-e-- |-ť -/ | -

L" A C C E N T.

L' Accent eſt une Elevation de la Voix d'un Son

fort à un petit Son foible, & plus haut d'un degré.

L'Accent femarque ainfi |

|- * * * **- | – # a :i:i= ** * * * *

E: #ī #EEE
------+-------+----+--+-----

--. - - - - - -

{|
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| . I

a nº e a -*-*
**as ** *

*,

--1 *•**-* * * *

U :Fffi# || ~~~~

Ei-j-º-+-+---+-----N. "

T R E M B L E M E N T. *

Le Trem lement eſt un Coulé repeté deux ou plu.

fieurs fọis d'un petit Son à un Son ordinaire, & d'un

degré plus bas. -

Le Tremblement fe marque par un t

-t - - t

–a–

l. ,

#E TILLALTļT

Tremblement. Tremblement double.

/împle.

#iiiiiiiH==
2

|

e- - - -}* - * * •

––---+--

1––A-4

| –Y-92

- -- - ---,-,-*- +-*-º---r- - - --- ***

- - e « » -

, F
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-rºa semetsa assa*a me

e as -a* e as

Tremblement triple.

***-*-*-º-º-º-º-º

Quandla Voix demeure ſenſiblement ſur le petit

Son du premier Coulé du Tremblement, cela s'ap

pelle appuyer le Tremblement. -- »

Le Tremblement appuyé ſe marque ainfi. t

Le Son ſur lequel la Voix demeure avant que

de Trembler, s'appelle Appuy du Tremblement, &

il doit ſe nommer du meſme nom que la Notte tur la

quelle ſe fait le Trentlement, lequel nom ſert pour

l'Appuy & pour la Notte tremblée.

e-A

„-N

- * a * - tº -a -

- -

|

I

a ***

Tremblement appuyé.

--P-P

###

Re Mi Rc

#############

####
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L'Appuy du Tremblement doit eſtre plus long su

plus court à proportion de la durée de la Notre fur

laquelle ſe fait le Tremblement. -

Tremblement doit commencer dans le Temps

où commence la Notte tremblée, à moins qu'il ne

foit marquéautrement.

Quandla voix nedemeure pas fanfib'ement fur la

premiere Notte du premier Could, le Tremblement

s'appelle, Tremblement non appuyé, ou fans Ap

puy, & il fe marque ſimplement avec une petite

CIO1X. -

Les Coulez du Tremblement ne doivent point

estre fecoüez ny par l'Aſpiration; ny par le Che

vrotement, máis ils doivent estre licez aurant qu'il

eſt poſſible comme fi ce n'eſtoit qu'un Son.

Les Coulez du Tremblement ſe doivent faire du

Gozier & non de la Poitrine.

Ils ſe doivent faire plus viste ou plus lentement,
R - • * A *

à proportion de la viteste ou de la lenteur de l'Air.

Les Tremblements doivent eſtre plus longs on

plus courts, à proportion de la durde de la Noite :

tremblée.

On a coûtume de donner au Tremblement le

nom de Cadence, il y a neantmoins de la difference.

La Cadence eſt une concluſion de Chant, car les

Ghants font à l'égard d'un Air, ce que les Periodes

& autres Parties ſont à l'égard du Diſcours; Et la

fin de ces chants ou morceaux dont un Air eſt com

polé, a du rapport tantoft au point, tanteſt à la

virgule, point iurerogant &c. ſelon la

maniere differente dont ces chauts finistent; La fin

ou concluſion de chaque morceau s'appelle Caden

ce, il y en a de bien des fortes, mais ce n'eſt pag

icy le lieu d'en parler ; parce que le Tremblement

entre dans la plûpart de ces Cadences, on a donné le

nom de Cadence au Tremblement. Pour prouver que

la Cadence & le Tremblement ne font pasla meſme

choſe ; il fulfit de faire voir qu'il y a des con
F 2 -
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fions de chant ou Gadences fans Tremblement, &

des Tremblements ſans Concluſion de chant.

cadenes *fans Tremblement. Tremblement fans Conclusten.

t -

M A R T E L L E M E N T.

Le Martellement ſont deux petits Sons fort le

gers en maniere de Chute, d'un degré plus bás

l’un que l'autre , leſquels precedent la Notte ſur

laquelle eſt marqué le Martellement.

Le Martellement ſe marque ainſi V
V V W

- A **-*4

WV

a*

* ***

' Martellement Chartellement, Martellement . '

fîmple. . double- triple.

E #######
º

•. -** • ** --* * * * * * * *

N-L/ N-A \ v^-^ Levas LeM/*/
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B A L A N C E M E N T

Le Balancement font deux ou pluſieurs petites

aſpirations douces & lentes qui fe font ſur une

Notte fans en changer le Soa,

Le Balancement fe marque ainfi e Auro

es/NA,

-------“mies---a-menennuses empaans--ea-sa-, *-a- -*-********

e da-*** -A a-e | a*

**sG– -E ;---- |-----

*s. - sem s*- | wis bea

E
**** e ----- *-s*- - »stessa

FiiiiiiiĦ=Ë
: :

* s--see-*--A,-as. La ------------------

-===

F L A T T E’.

Le Flatté ou Flattement eſt un Tremblement

fimple ou deux coulez ſuivy d'une Chute
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T O U R D E G O Z I E R• !

Le Tour de Gozier eſt un déplacement du Pre

mier Son du dernier coulé du Tremblement » quº

l'on met une Tieree ples bas. |

Le Tour de Gozier ſe marque ainfi G^

C/D

–-as-º----

---- -- seme-*****

* * °ea se

* p *

l–1

Tour de Gozier.

-- Ifffffff=: 0

iiiiiiii==
E EURE--#--

e a s Ba fl

F = H

jiji ==

- e.ee-----

a

Fiji
t.eA/-ev vervºsº
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La Coulade font deux ou pluſieurs petits Sons ou

, petites Nottes par degrez conjoints, c’eſt à direqui

fe fuivent immediatement que l'on met entre deux

fons éloignez , pour paster de l'un à l'autre avec

plus d'agrément.

La Coulade n'a point de Caraćtere particulier ,

elle fe marque par de petites Nottes.

F######
H######## H###5ộ.

E- ##### # †

ĦĦĦĦ=
Levas LeN/~t-v~ .

Coulade en deſcendant.

Et
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*v.ee

- 5 * T : 5 -v~

----# f: -- -*-** Ë - ana -- ass=ea"**

ms a.- .---|-|----------

i * -- ) =v – L–h- *-a susas***

Ö aa Ö *--*********

|--|----------&-1--|--N.– L--AŽ . +--------

fem S-~v~ Levav Levese

P A S S A G E S.

Les Paffages font pluſieurs petits Sons qu'on entre

mêle parmy les Agrements ſimples.

Bes Paſſages s'appellent communement Doubles.

J'en ay mis icy quelques uns ſur un ſeul Interval ,

pour en donner l'idée.

\ t :

.-***

C/D I t

*“----- ---+------–– –--- - ----
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Et: #|#| }} }{ [# : #:: ES:### ##-ġ:

Ou pourroit varier l'Intervalle cy-deſſus en beau

coup d'autres manieres.

On doit concevoir que non ſeulement tous les au

tres Intervalles tant en montaut qu'en deſcenda :,

mais encore les chants de trois , quatres & plu

fieurs Nottes ſe pe neut varier en une infinité de

manieres. . -

Il y a tant de choſes à dire ſur la maniere de

Chanter, que fi j'entrepreneis de parler de toutes,

il faudroit que je fortiffe des bornes du deffcin que

je me feis preſcrit de ne donner icy que des Priu

cipes, je les laiſle donc à ceux qui voudrent entre

prendre d'en faire un Traité exprés , & je ne dis

plus qu'un mot de la Diminution du Chant.

D I M I N U T I O N.

La Diminution qui eſt une eſpece d’Agrément du

Chant, fout pluſieurs Nottes meſurées , miſes

pour une ſeule.

--Tf-fİTTİİ-||--~--~

ộ lik ––––––
Biķ#2*:|-----
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Explication de quelques Termet obſcurs su qui

ontpluſieurs Significationi.

M U S I Q U E.

Lè Terme de Muſique a pluſieurs fignifications.

1. Il fignifie la Sience des Sens, c'eſt à diretou

tes les connoiſſances qui regardent cette Science.

2. Les Ouvrages d’un Auteur ou Compoſiteur de

Mufique ; c'eſt dans ce ſens qu'on dit La Mufique

da Cariffimi, de Monfeur de Lully. .

3. Toutes fortes de Chants Nortez; C'eſt dans ce

que l'on dit un Papier de Muſique:

4. Un Corps de Muficiens , La C}{ufque da

3. Un Ouvrage ou Piece de Muſique peiné &

secherché ; C'est dans ce ſens qu’on peut dire, It

y a plus de Muſique dans ce petit Chlotet que dans

un Opera tout entier.

6. Concert. Il y a aujourd'huy Muſique à tel en

elreit.

7. La Science des Proportions Harmoniques,

& c'est dans ce ſens que les Mathematiciens ſçavent .

la Mufique.

t
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T O N.

Le mot de Ton a pluſieurs Significations,

re. Tun fignifie une certaine diſtance ou Inter

;: d'un Son à un autze Son , comme d'Vt à

('s

22. Ten fignifie ce que les Muficiens appellent

Mode. On a parlé cy-devant du Ton comme later

valle & comme Mode.

3º. Ton fignifie un Degré desondéterminé. C'est

dans ce ſens qu'on dit. Tom de l'Orgue, Ton de

Chappelle, Ton de la Chambre, Ton de l'Opera.

Une Flute du Ton de l'Opera, c'est à dire dontle

C ut est au meſme degré de Son que le C ut de l'O

pera.

PRENDRE LE Ten, c'eſt porter la voix au degré

de Son qui eſt donné. C'eſt encor pour parlerain

fi, meſurer au juste à quel degré de Son eſt le

C ut ou autre Notte d'un Inſtrument.

SE METTRE EN ToN , c'eſt paster la voix en chan

tant par les Chordes effentielles du Mode ou Ton

qu'on a pris avant de corn mencer à chanter.

DoNNER LE ToN. C'eſt déterminer à quel de

gré de Son l'on doit commencer à chanter ; C'eſt

encor ſonner le C ut ou autre Notte de l'Inſtru

memt avec lequel on a pris le T on , pour accorder

d'autres Inſtruments fur celuy la.

PERDRE LE ToN. C'eſt ne ſçaveir plus en chan

tant à quel degré de Son il faut prendre le Cutou

autre Notte.

" E N T O N N E R.

Le mot d'Enronner ne s'entend que de la Voix ,

il a pluſieurs Significations.

1o. Entonner , c'eſt hauffer ou baiſler la Voix

autallt
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autant qu'il faut, eu felon qu'il est marqué parles
Nottes ; C'eſt dans ce ſens qu'on peut dire d'un

Ecolier, qu'il fait Entonner , pour marquer de

quelle force il est. A

2. Entenner, c'eſt paſſer d'un Son à un autre

Son en chantant ; & c'eſt dans ce lens qu'on dit

Entonner une Tierce , c'eſt à dire paſier en chan

tant, d'un son à un autre Son qui ſoit au 3. de

gré du premier comme Vt CMi.

3. Entonner c'est commencer en chantant, En

tonner le Magnificat. -

On ſe ſert du mot d'Entonner quand il eſt que

ftion d'un Son déterminé , ainfi on die Entenner

un Si, Entonner un Fa.

On ſe ſert du mot d'Entonner quandil n'eſt pas

queſtion d’un Son déterminé , ainſi on dit chan

ter une Ronde , c’eſt à dire faire durer la Voix la

longueur de temps d'une Ronde, fans déterminer fi

c'eſt un Fa ou ſi c'eſt une autre Notte.

DeroNNER ne s'enrend pareillement que de la Voix,

c'eſt le C ut ou autre Notte plus haut ou

plus bas qu'il ne faut.

Chaque Notte peut avoir differents noms fous

differents regards.

L–X----- ––––||–
------------------------|--

La Notte cy destus s'appelle,

G - . . par rapport aux Lettres.

Sol . . , par rapport à la Clef Naturelle.

Ut . . - par rapport au dernier Dieze.

En
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Entiere . par rapport à la Valleur. -

une Meſure par rapportau Signe de Meſure.

Ronde . parrapportà la Figure

D E c Q N T E R. -

Déconter eſt un moyen dont on feſèrt posrtrouver

le Nom & le Ton des Noties , ſoit en montant ſoit

en deſcendant.

Comment ilfaut Décenter, poartrouver

le Nom d'une Notte.
:*

Quand on veut trouver le nom d'une Notte , il

faut commencer par nommer fans chanter, la ligne

où eſt poſée la Clef, & nommer enſuite fans chanter

les autres Degrez juſqu'à la Notte dont on cherche

le nom, ſoiten montant ſoit en deſcendant.

Premier Exemple. Deuxiéme Exemple.

* A. sss ****sa- ----

------saº--o---º-se-t- |4-an--wa-mea----

------ a la Ŭ |- -*-------------use H

---, -mi-**- s-a -sa--, - ha

Ë at:-*------ =-ut*s
, ev saºwl3 --í. • »*-\ses

ol Kỹ

Suppofons que je veüille chercher la Notte du pre

mier Exemple cy-destus; pour le trouver.

Je commence par nommer fans chanter la ligne

où eſt poſée la Clef, je dis Vt, Ré fur le degré 2U1

deſſus, Mi enſuite , & puis Fa, & Sol, & enfin la,

qui eſt le nom de la Notte queje cherche.

Sije veux chercher le nom de la Notte du deuxiéme.

Exemple, - * -

Je dis Vt ſur la ligne où eſt poſée la Clef, Si

fur le degré au deſfous, La enſuite, & enfin Solqui

eſt le nom de la Notte que je charche.
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Commentil faut Déconter, pour trouver

le Ton d'une Notte.

Quand il ſe rencontre deux Nottes fur deux de

éloignez, pour trouverle Ton de la deuxiéme,

# foit au Ton de la premiere.

Il faut commencer par nommer en chantant la

premiere Notte, & continuer à nommer en chantant

tous les degrez qni font depuisla premiere juſqu'à cel

le dont on cherche le Ton , qu'il faut auſſi nom

mer en chantant, comme s'il y avoit des Nottes ſur

les degrez, & nommer en chantant immediatement

aprés, la premiere Notte & celle dont on cherche le

on , ſans paſſer par les degrez qui font entre

deux.

Troistme Exemple Quatriéme Exemple.

*------*-*--s-a-“Høs

H--------- ** *** - - at V-st * * * * *

a KFA. *

ea. * - la ––
–– fol –** fol

reğ fa_". ---H.-E. * ---“miệ |

H .

Suppofons que je veüille chercher le Ton de la

deuxième Notte La du troifiéme Exemple cy-deſ

Îus. -

Je commence par nemmer en chantant la pre

miere Notte Ré, & de celle là je continuë à nommer

en chantant, CMi, Fa, Sol, qui font les degrez de

puis la premiereNotteRé juſqu'à la deuxiéme La,dont

* je cherche le Ton, laquelle je nomme austi en chan

tant. Je reprens auffi-tôt la premiere Ré, & la deuxié

me La que je nomme en chantant fans paster par les

degrez Mi, Fa, Sol, & c'eſt là ce qu'on appelle Dé

·
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|

conter en montant pour trouver le Ton,

Suppoſé que je veüille chercher le Ton de la deuxić

me Nette Mi du quatriéme Exemple cy-deſſus.

Je commence par nommer en chantant la pre

miere Notte Vt, & de celle là je continuë à nommer

enchantant Si La Sel Fe, qui ſont les degrez depuis

la premier Notte Vt juſqu'à la deuxiéme Midontje

cherche le Ton , laquelleje nomme asſfi en chantant;

Je reprens auſſi-tô Mitans paſſerparles degrezsi

La Sol. Fa , & c'eſt là ce qu'on appelle Déconter en

deſcendant.

A

*
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Qu'on ne faurait estre feur au juste du veritable

mouvement d'une Piece de Mufique, par la

maniere ordinaire de le marquer.

- N /

On a dans la Muſique des Caraćkeres differents

pour marquer à peu prés la viteſſe ou la lenteur des

Battenments de la Melure : Ce ſont les cinq chiffres

ou nombres 1. 2; 4, 3, 16. lelqưels eſtant placez

felon les Regles de l'Arithmetique ſous les autres

chiffres ou Signes de Meſure 2. 3. 4 6 9. 11. mar.

quent par les differentes valleurs des Notres qu'ils re

preſentent, les differentes durees des Temps; Mais

comme ces cinq chiffres ou rombres ne repreſen

tant que cirq Nortes fçavoir la Ronde, la Blanche,

la Noire, la Croche, & la Double Croche, dont les

valieurs vont en diminuant toujours de moitié , ils

ne peuvent marauer que cinq degrez differents de,

mouvements, une fois plus viſtes l'un que l'autre.

cependant il y a dans la Muſique bien plus de cin

degrez de mouvement, ainfi ces cinq chiffres ne fusti:

fent pas pour les marquer tous. *

Il eſt vray que l'on a encore ces mots Viste, trés

Viste, Lentement, Gay, Rondement, Gravement;

qui marquent qu'il faut aller plus viſte ou plus len

rement, mais ils ne marquent pas de combien,

Quand bien meſine on auroit dans la Mufique

affez de Signes ou de termes pour exprimer toutes

les differentes proportons de viteſſe ou de lenteur

des Battements de la Meſure, cela ne pourroit pas

fuffire, car ce n’eſt pas aflez de marquer de com

|

bren les Battements d'une Meſure ſont plns viſtes ou ||

plus lents que les Bartements d'une autre Meſure, il

faut encore marquer de quelle viteſle ou de quelle
q

lenteur font ces Battennents en eux meſmes.

|
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Ce ne feroit pas, par exemple, marquer de quel

le viteffe tourne une roüe de montre, de dire qu'el

le tourne une fois plus viſte qu'une autre roüe dont

le mouvement ne feroit pas connu : On marque

roit feulement la proportiou du mouvement de l'u

ne au mouvement de l'autre ; Pour le marquer pre

cifement, il faudroit dire combien elle tourne de

fois en une minutte ; De meſme ce n'eſt pas mar

quer preciſement de quel mouvement ſe doit battre

un Air, que de marquer qu'il ſe doit battre plus

viſte ou plus lentement qu'un autre Air dont le

mouvement n'eſt pas bien connu, pour le marquer

preciferuent, il faudroit pouvoir dire combien dure

un Battement, ou ce qui eſt la meſme choſe, com -

bien il en faut en unë minute.

C'eſt ce qui fait que fouvent des Muficiens, met

me tres-habiles, ne conviennent pas ſur le veritable

mouvement d'une Piece, particulierement à l'égard

des Muſiques des Etrangers.

Pour lever cet embarras je me fuis appliqué à la

follicitation d'une perfonne qui merite Feſtime &

l'amitié des plus honnestes gens, à chercher un

moyen pour marquer preciſement les mouvements

de Muſique, je l'ay heureuſement trouvé.

C'eſt un Inſtrument que j’ay fait faire & que je

nomme CHRoNoM1rRr, parce qu'il fert à meſu

rer le Temps ; En voicy l'Eſtampe ou la Figure, la

Deſcription, & l'Uſage. -

Destriptim da ca R o No A4 E TRE,

a

E Chronometre eſt un Instrument par le moyen

duquel les Compefiteurs de Muſique pourront

deformais marquer le veritable mouvement de leur
- Tº - Com
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Compoſition, & leurs Airs marquez par rapport à cet

Inſtrument le pourront executeren leur abſence com

me s'ils en battoient eux-mêmes la Meſure.

Cet Inſtrument n'eſt compoſé que de deux par

M1C3.

La premiere eſt une Regie de bois AA, haute de

fix pieds ou 72. pouces, large environ de deux pou

ces, & épaiſſe à-peu-prés d'un rouce; fur un côté

plat de la Regle est tiré un trait ou ligne B C de bas

en haut, qui partage également la largeur en deux;

Sur ce trait font marquez avec exaćtitude des Divifi

ons de pouce en pouce, & à chaque point de fećtion

il y a un trou de deux lignes de diametre environ, &

de huit lignes de profondear, & ces trous font cortez

parchiffres, & commencent par le plus bas depuis un

juſqu'à ſoixante & douze. *

Je me ſuis ſervi du Pied univerſel parce qu'il eſt

connu dans toutes fortes de pays.

Le Pied univerſel contient douze pouces trois

lignes moins un fixiénne de ligne , de pied de

Roy.

* haut de la Regle eſt un coude de fer ou de

bois B D , enclavé dans ladite Regle un pouce au

deflus de la lećtion 7z, de fix ou ſept pouces de

faillie, au bout du coude fix lignes environ en deça

de l'extrêmité est un petit trou D. de la groſſeur d'un

lacet ou cordonnet; à l'autre bout qui eſt enclavé

dans la Regle eſt un autre trou B qui répond à la lig

ne des Diviſions.

La ſeconde partie dont cet Inſtrument eſt compoſé

est un Pendule, c'eſtà dire un plomb Eattaché au

bout d'un cordonnet, ce cordonnet eſt de fil ou de

foye & rond ; au bout du cordonnet eſt la boule de

plomb Ed'un pouce de diametreenviron, percée dia

, metrallement d'un trou proportionné à la groſſeur du
COR -

1
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cordonnet, par lequel trou eſt paſſé le cordonnet &

arrêté par deſfous la boule,. . . . . . s -

On applique lecordonnet avec ſon plomb à la Regle

en le paffant par les trous D B du coude defer, en

forte que l'un des bouts du cordonnet réponde à la

ligue des Diviſions , & que l'autre bout où eſt le
plomb pende en l'air, qui pour cela eſt nommé Pen

dule.

A l'autre bout du cordonnet qui répond à la ligne

des Diviſions, eſt attaché une cheville de fer ou de

bois F. dont la grofleur eſt proportionnée à la lar

geur des trous de la Regle , enforte qu'elle y cutre

iuſte. - *

J La cheville est faite à peu prés comme les chevilles

de Lut ou de Violle ; il y a un trou entre la main ou

priſe de ladıte cheville, & ce qui entre dans les trous

de la Regle , le cordonnet eſt paſlé par ce trou & ar

rêté, enforte que la cheville eſtant au trou 72 le cor

dounet ait 72 pouces de longueur depuis le trou D.

juſqu'au centre de la boule. Par le moyen de cette

cheville ainſi attachée au cordonnet, l'ón peut don

uer telle lougueur que l'on veut au peudulle ou pen

dillon, en mettaut la cheville plus haut ou plus bas;

& eſtant mis en mouvement à la hauteur d'un quart

de quart de Cercle, ce qui te fait eu éloignant le

plomb de la perpendiculiare ou de ſon repos de deux

pieds lorſque la cheville eſt au trou 71; d'un pied lorf

que la cheville eſt au trou 36, & de 6 pouces lorf

que la cheville eſt au trou i 8 toujours un peu moins

à meſure que le Pendule eſt moins long : & laiſſant

aller la boule lans la forcer, le Pendule peut marquer

juſqu'à la derniere preciſion la viteſle ou la lenteur des,

mouvements de Muſique, par les Vibrations de les

differentes longueurs.

,

G 1 U s a.
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ou maniere de s'en fervir.

Toutes les differentes Meſures des mouvements

de Muſique ſe peuvent reduire à deux, fçavoir à la

Meſure de deux Temps & à la Meſure de trois Temps;

Car le quatre Temp ſe peut reduire à deux fois deux,
le fix à deux fois trois, le 9 à trois fois trois , le 12 à

quatre fois trois ; Aínfi en déterminant les mouve

ments de Muſique par rapport à ces deux Meſures

fimples, on le détermine pour toutes les autres Meſu

res compoſées. -

Si un Compoſiteur de Mufique veut marquer de

quel nouvemeọt il fouhaite qu'on execute un Ain

compoſé de quelque Meſure que ce puiste

ritre, il faut qu’il commenae par mettre la cheville

dans un des trous & qu'il mette enfuite le Pendule

en mouvement ; Si les Vibrations font trop lentes il

faut qu'il racourciffe le Pendule en mettant la che

ville dans un moindre chiffre , Si les Vibrations

font trop vistes, il faut qu'il allonge le Pendule en

le mettant dans un chiffre plus haut, juſqu'à

ce qu'il ait trouvé le mouvement qu'il veut don

Incr.

Lorſqu'il a trouvé le mouvement qu'il veut mar

quer il faut qu’il écrive le chiffre où ſe trouve la

cheville, au deflus du Signe de Meſure avec une Not

te de Muſique qui fera connoître la valleur ou la durée

de chaque Vibratior.

Cet Inſtrument ett particulierement propre pour

marquer preciſement les mouvements des Ouvrages

de Muſique qu'on envoye en des Pays éloignez, os

pour favoir au juste le mouvement de ceux qui en

viennent , ſuppofé qu'ils ſoient marquez par rapport
à cet li strument. -

M
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Y

Il y a quelques années que je donnai unChronometra

à une perſonne, qui a beaucoup de merite dans la

Muſique i je luy montraila manierede s'en ſervir, il

l'emporta en Italie là où il eſt preſentement ; Un

Muficien qui vouloit envoyer quelques Sonates de fa

Compoſition à cette perſonne là, & qui eſtoit bien

aiſe que ſes Airs fuſſent executez ſelon ſon inten

tion, me vint trouver il ya quelque temps, & m'en

gagea à l'aider à marquer le mouvement de les Airs par

rapport au Chronometre. -

Il y avoit de toutes fortes de Meſures & de toutes

fortes de mouvements dans ces Sonates.

La premiere Sonate eſtoit d'une Meſure à deux

Temps lents; nous trouvâmes qu'il falloit mettre la

cheville au chiffre 4o , & que chaque Vibration val

loit une Blanche , il écrivit4o & une Blanche au destus

du Signe de Meſure. •

4O

--7--------------- {, -

a------- 4= * - ***

de cette forte TË F + *+--

-f--+-- F-T-- * 5 * -----r

*-*** * * *- - -

**>}' +---+--

V -

Un autre Morceau de la meſme Sonate étoit d'une

Meſure à quatre Tempslegers ; ngus trouvâmes qu'il

falloit mettre la cheville au chiffre 3 , il écrivit 8 &

une Noire au defus du Signe.

i

de cette maniere T

#
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“ Il y avoit enſuite un Morceau de Meſure ; tres-lent ; ,

nous trouvâmes qu'il falloit mettre la chevilleau chif

fre 3o, & que la Vibration duroit une Blanche, il

marqua.
-

*

+

;o /

T3 S |-Z:
-- -4) –+---

| ā_2LICKY : -

La Sonate finifloit par un Morceau de Meſure 4°

nous trouvâmes qu'il falloit mettre la cheville au

chiffre 16 , & que chaque Vibration duroit une Blan

che pointée, il écrivir.
-

|
Té ??:#ş az * * *sa---, -, *,

ẫ4 -

Il marqua les autres Sonates comme nous avions

marqué celle-cy, & il eſt perſuadé que les Sonates fe

ront executées en Italie precifement du meſme mouve

ment qu’elles le feroient s'il eu battoit luy meſme la

Meſure, Et c'eſt là la fin que je me ſuis propoſée eu

cherchant cet Inſtrument.

Cet Inſtrurient ne paroîtra pas d'une grande neceſ

fité ny meſme d'une grande utilité.

Premierement à ceux qui eſtant & qui

ayant beaucoup d'úlage tant de la Maſique Françoiſe

*

: =

*
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que dans la Muſique des Etrangers, ſont capables de

juger deleur veritable mouvement ou à fort peu prés.

Secondement à ceux qui connoifiant fort bieu les

Airs de Monſieur de Lully & les autres Airs de ce

goust, negligent & mépriſent meſme les autres

Muſiques.

Troifiémement à ceux qui n'ayant pour tout

merite dans la Muſique qu'une certaine routine,

fans aucune fineſſe de goust, croyent qu'il est in

different qu'un Air ſoit executé plus viite ou plus

lentement.

Mais je me statte que ceux qui ont le gouft fin

& qui ont éprouvé combien un Air perd de ſa be

lorſqu'il eſt executé trop viſte ou trop lente

ment, me ſçauront bon gré de leur donaer un mo

yen ſeur pour en connoître le veritable mouve
ment, particulierement ceux qui demeurent dans les

Provinces , leſquels fçavoir au juſte le

veritable mouvement de tous les Ouvrages de Mon

fieur de Lully, que j’ay marqué tres-exaćtement

par rapport au Chronometre, avec le ſecours des per

fonnes qui les ont exeeutez ſous la Meſure de

Moufieur de Lully meſme , pendant pluſieurs an

nées.
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des Principes de Muſique.

Sons ou Nottes.
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N O M S., F IGUR E S 3 VA L L E URS

des Nottes & Silences ordinaires.

La Ronde | La Blanche | La Noire | La croche | LaDouble

, 6d Ou | Od | Od Croche ou

Entiere Demie Quart | Haitiéme | Seiziéme

--** , -- - ****** *- * i * * *

| 8 |= - - - - - -*- i s-4* * ** * * i * - * -
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: | |
|

v aut vaut | vaat I vaut đeux | quatre

2. Blan. I 2. Noires. !! 2, Cro- Doubles ! pour u.

ches. | ches. | Croches. | neNoire

La Dennie | Le demi ! Le Quart

La Pauſe i Pauſe Le Soupir i Soupir i de Soupir
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vant l vaat une | vaut une ] vaut I vant une

une Ronde | B'anche. ; Noire. tane Double

- - Croche. l Croche.

N O MS, FIG UR ES ở VA L I EURS

des Nuttes ở Silences peu en ufage,

- La Quartée Le Triple

La Maxime | à quelë | La Quarrée | Croche |
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Le Grand | Le Bâton de | Le Bâton de f Le Triple

Bâton | 4. Pauſes. | 2. Paaſes Orochet
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1 1 ka |1 I
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E Waqt Vaut Vant Vaut nne
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SIGNES DE TOUTES LES MESURES.

signes de deux Temps. Signes de trois Temps.
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L E P O I N T.

· Le Point augmente la Notte de la moitié.

La Ronde | La Blanche I La Noire ! La Croche

pointée | pointée pointée pointée -

Eẽ | Eļ=#EEEĦE- * - -

E- -†
vant fix vaut trois vaut trois vaut trois

Noires. " Noires. Croches. 'doub. Croches

|

T R A N S P O S I T I O N.

1 Deux Diezes ou deux Bemois poſez à l'Oétave

{r de l'autre, ne font comptez que pour un.

Les Diezes doivent estre poſez à la Quinte l'un

de l'autre en montant, ou à la Quarte en deſcen

dant. -

Les Bemols doivent estre poſez à la Quarte l'un

de l'autre en montant,ou à la Quinte en deſcendant.

Le premier Dieze ſe poſe toujours ſur l'F.

3 - { Le premier Bemol ſe poſe toujours ſur le B.

Le dernier Dieze eſt une Clef de Si.

Le dernier Bemol eſt une Clef de Fa.
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D I F F E R E NTS C A R ACTE RES

dont un fi fert dans la Mufgue.

Grande | Perite Point

Guidon. | Reprite. Į nepriſe. | d'Orgue | Liaiſon.
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Le Tremblement. LeMartellement,
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Catalogue des Livres de Muſique Nouvel

ment imprimé à Amsterdam chez Estien

ne Roger ou dont-ila nombre avec les prix.

REeiieild'airsferieux ở à boire Livre premier gra- .
vé * + • f- 1 - 1e

Livre fecond en donze un pa- f- 1 - 1 o

Livre troisteme } reil recüeil tous , f- 1 - 1o

Livre quatrieme J les 3 mvis f- 1 - 1o

Les Airs à chanter de la Tragedie d'Esther f- - 12.

Athalie Tragedie par Mr. Racine & les-Chæurs en

muſique par CMr. Konunck - f- 2 - 1o

Les Airs à chanter de la Comedie le Mary fans femme

gravé , * • f- - 6

La Foire St. Germain gravé f- - 6

Attendés mei fous l'Ormegravé. f- - 6

Les Airs à joüer & à chanter de l'Opera de Village à

7 parties gravé - • , I - 2

Les Airs à joüer de l'Opera le Triomphe de l'Amour

gravé
* * f- 1 - 1o

De l'Opera de Phaëtongravé. f- 1 - 13

Les Trios de Mr. Konink pour les flustes, violons ở

haut bois gravé e f- 1 - 16

Les Trios de Mr. de la Barre pour les fustes violons ở

ba:t bois gravé - | f- 3 - 1o

Les Trios de Mr. Marais ordinaire de la muſique de la

chambre du Rygravé - f- 5 -

Les Trios de differents autheurs mis en ordrepar Mr.

* Babel livre premier gravé * * 4. I o

Ouvertures Allemandes Sarabandes &c. pour le vio

7on & la fluffe à 3 & 4 parties par Nicolas Dero

fiersgravé * - f 4 -

Quatorfefonates pour le violon & le baut bois par CM.

Roffer gravé . - f- 6 -

Quatorfe Sunate a 2 fustes 6 definger é de Cortiville

& z de paiſible * f- 3 -

La

/



La fuite du Roy d'Angleterre à 3 parties par M. ‘De

rosters pour i ħfie violons cec. f- 1 .

Trios de differents autheurs pour la fuste , le violon

cŞ°c. * * f i 13

Un livre de pieces de Claveffin par M. le Begue organi

ste du Roy gravé * - f 6 -

Corelli opera feconda à ; Ariettegravé f- 2 1o

Corelli opera tertia à 4. 2 violi, i violone col baſo,

£ontinuo gravé - f 4 -

Corelli opera quarta à 3 Baletti gravé. f 3 -

Sonaten a violino folo colbaffo composta da Corelli, e

altri autory gravé - f 3 -

Bernardi opera fecunda fonaten à 3 gravé f 3 -

Tonini opera feconda fonaten à 4 2 viol, i violon, 1

Baffo contingravé * f 4 -

Veracini opera prima fonaten à 4 2 viol, i violone, 1

Baſo continuo gravé . f4

Marini opera terfa fonaten à 4 2 vio, 1 viol, Baffo

les 4 derniers à 6 gravé ' . f. 4- 1o

Sonate 12 da aureliopaulinia tre 2 violino e villuncel

lo obligato colbaffo gravé � f- 3

Traitté de Compofition françois & flamendpar cit de
Nivers e e * f- 1 - 1 ;

Des duos de divers Maistres anglois pour lafuste $ /g

violon gravé e - I - I 3

Les Airs d'Abelpour les concerts du Doule f-, - 6

Les Airs à chanter de la Comedie la Foire de Befons
avec l'augmentation • f- - 8

Les Airs à chanter de la Comedie je vous prends fans
7'ered * e - f - -

Elements on principes de muſique avec la maniere du

chant par Mr. Loulie * f - : 1 o

Hollandtze AMinne em Drink Liederen van Servans

s'e Komink • - f- 1 - 1o

Trios d’Anders pour toutes fortes d'instruments gra

7'é e f- 1 - 1o

Les Trios des operas de Lully pour les voix čº les in

fruments. * * f - 9 -
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